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ABONNEMENTS,
—

EDITION QUOTIDIENNE—Au Canads, un
an, $y; six als, $5

EDITION HEBDOMADAIRE—Au Canadm,
un an, $2; six mois, $l.

Pour les Etuts-#nis et l'Europe, le prix ordt-
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CARROSSES POUR ENFANTS! ,

ENFANTS

On lent de, recgvab'l’assortimentle plus considerable de CAROSSES POUR ENFANTS que

bon pusssevoir fa, Canada, aux pris de:B100 à525.00.

Lo — AUSSI —

Un houvenu VAULTIPEDE POUR ENFANTS, convenable pour jeu de parterre ou Chambre

de Nowrica. Le premier et.senl Vaultlpède dads la Puissance

za N'oubliez pas l’udresse.

: Ce aedi ‘

8 nai 1869, < 11

Acté“concernant -la- Faillite, 1864,

DANS L'AFFAIRE DE

EDMUND A. HENDERSON. commerçant,
de lu paroisse de "SL. Ephrem d'Upton,

Province de Québiée, Cs
0° - FarLLL

 

 

© Ed or anciers du fi 111 | susdit.sont notifiés qu’il

mtune Session“de des biens eteffets au sous-

signé, à qui Ms'aont requis de présenter leurs ré-,

clamations, dtfment aitéstées, avec lespièces jus-

tificatives, sous ‘lé délhi de deux mois de cetie;

date. JOHN WHYTE,
Syndie Oficlel,

Montréal, 30 jufllet 1309,  Ls-219

Acte concernant Ia Faillite, 1864
ET 8158 AMENDEMETS.
 

DANS L’AFFAIRE DE

J. ot D. McBURNEY, de Montréal,
Fars,

Les créanciers des susdits faillis sont par le pré-

sent notifies qu’ils ont déposé à mon Bureau un |.

Acte deComposttion et Déclinige, devant él re exé-
cuté parla majoritédénombre de leurs erénnclers,

représentantles trois quarts de la Valeur de ieurs

passif, sujet à être contputé en établissant telle

proportion, et s1 aucune opposition n’est faite au

dit acte de Composition et-Décharge duräfit les

six Jours qui sulvront In dernière, publiegtion do

cut avis, qui sefh VENDRÉDI, le TREIZIEME

jour d’AOUT prochain, - le-syndic soussigné

aglra en vertu dudit acte de Composition et Dé-

charge selon ses elauses, : ’
A. B. STEWART,

Syndic.

Montréal, 30 juillet 1869, bs—2if}

Acie concernant la Faillite, 1564
 

 
* DANS IAFFAIRE DE

GEORGE A, PERRY.de lu Cité de Montréal,
commerçant, aussi bien individuellement

qu'ayant fuit affaire à Montréal susdit, en

societé avec William W. Hope comme

manufacturiers de Bottes et Souliers; sous

les nomet raison de Perry et Hoje.

' Farrer.
 

AVISest par, le présent donné que le susdit

failli a déposé à monbureau un acte de Com posi-

tion et Décharge, devant être exécuté par ia ma-

jorité di nombre de ses créanciers, représentant

les trois quarts de Ia valeur de son passif, sujet à

atre compute en établissant telle proportion’; et

st ancune opposition au dit acte de Composition

«t Décharge n’estfaite par écrit par un créancier

ou des créanclers durant les six Jours qui suivront

ta dernière publication de cet avis, Je, le syndie

soussigué, aglrai en vertu dur«it néte’ de Compo-

sition et Décharge selon ses clauses,
T. 8. BROWN,
Syndte Officiel.

bs—26Montréal, 3 aout 1369.

Acte concernant la Faillite, 1864.
DANS D'AFFAIRE DE

ALFRED CUSSON,de Longueuil, P. Q.
© Fann

 

 

 
Une seconde feuitle dedividendea été préparce,

sujette à objection jusqu’au dle jour d’Aout cou-

rant. . oo

JOHN WHYTE,

Syndic officiel.
Montréal, 6aout 1860. bs—225

BEAUDRY et PARENT,
Wotatres Publics ' …

No. 119, RUE ST. FRANCOIS- XAVIER
Vis-à-vis le Bureau de Poste, -

—R2— ;

NO. 376, RUE. ST.JOSEPH,
MONTREAL.

ti. A. BEAUDRY. C. A, PARENT.
21 mal, . “- - em—I161

HOTEL REEVES,
(Autrefois Maison du Club Jacques-Cartiery

NUOTRE-DAME—MONTRÉAL.

et Hôtel spacieux estmaintenant prôt à rece-
Yoir ses hôtes ÿ des prix raisonnables.

N. B.—Une, grande salle à louer, -convenable|:
pour Billards ou assemblées de Sociétés.” Bunnes
éourles, .

| J..J..REEVES, Arr,  -
15 julllet, am—205

BOISde SERVICE
10,000,000deo pieds. .

Nous avons-en mains et offrons au publie DIX
MILLIONS DB PIEDS DE BOIS DE CONS-
'RUCTION:- Le fondæle-plue considéftible été

Plus varlé dansla ville, consistant en pin, épinet-'
tu, tammaras- de 8 ‘pouces;pin, Gpinetle, taina-
rac et bois blanc de}, 1 et2 pouces; do $, | et 1
pouce ; noyer noir, érable, frène, ‘merisier, ete,
on madriers, planches et voliges (scanttings) de
vutes longueurs ©t-largeufs; 40,000 pleds dé cè-
1res ; 3,000 rames pour cageux,-dâllés et échelles
"| une grande quantité de bnrdenuxscïés ot foii-
ts de première classe et lattes dé ‘pi.
Nous 1enons-constarmmentehmatnsune grande

tunntité de-madriers, planchef de pin 8t dpi.
Mette, embouffetés pour plancher, tôlts, ête.
Les personnes quiontbesoin de buls de service|"

feront vlen de-venir noux-voir et de fatro‘uñ étrolx
dans notre. grand fonds d’effete, Yh que noup
flronr len effeta ci-dessus 'à-dès prix éxtréme-
tnent baset quel'on-no pont trouver dans là ville.

woe "JORDAN -&BENARD.
ih, re Notre-Dame; (prés de~"hdtel Defoghay :

e la mie-Bonseconrs (éuar-2. rue Crag, coin.
18 Viger) ih, rue Ste, Marie, (vis-à-vis. lesaideMoonie dust olsenls

Le! 'pes deLT
 

  
  

des onfants. ; "To& =f) tésautrésnééoniquedir

itations, PICAULT at FILE coin. des on

zotre-Dame ot Bonsooéura/Moter den. ru

 5 nl Le

séulesreconnue ‘‘Înie”
faillibles contre las vers |:

 

"HISTOIRE POLIPIQU) ET MILITAIRE

D. A. HARILlER,
. “01 C No.

N.B.-+Horlôges et Monitres réparées proprement.

267, tue Nalre-Dame, Cäthedral Block.

, na-—146,

La Compagniedes Vapeurs de Qué-
’ bec et des Ports du Golfe.

   To ! ’
Le Vapeur de premniare olasse en fer at À hélice,

Cityof Quibee, Capt. Thos, Connell, partira du
Quai des Indes Urlentaälexy Québec, MARDI, lo
17 uoût, à QUATRIS. heures I’, pL. pour Picton,
N.-B, urr-tgnt-d'In Potnte-au-Pèré, Metis, Gaspé,
Perce, Chytham, Newcastle, Miramichl, Shediac.
Jusqu’au [4 septembre, si le Lemps ie permet,

les Vapeurs arrcteront vis-à-vis Métis, pour met-
tre à terre et recevoir les passagers,

url’IH « du Prince Edouard,Chen in de Fer E. et
K A. Rà St, Jean. N.-B, et de lA avec les Va-
peurs Internationaux pour Fredericton, fast.
port, Portland et Boston, et à Piotou #4vecle Chye-
win de Fer de ln Nouvelle-Ecosse pour Halifax,
Len vapeur. Secrel el City of Quebec onl Gté

pourvus durant l'hiver dernier, de nouveaux et
élégants salons, cablues et pont de promenade et
peuvent accominnderwi-dessas de 100 pussugers
de exbiue et autant d’entrepont. :
Le prix des Billets de passage de Montréal à

Halifax est de $13.50, sans cabine nl repas; avec
cabire et repas, fa. ). ;
Le prix des Billets do Montréal à SL, Jean, N.-

1;, est de $13,50, eabing eb repus non compris;
avee onblne et repas, $13.50,
De Montréul a Eastport sans repas nioabines $14.

do Portland qe a 18
do oston’ da 0 17

Pour le fret et le passage, s'adresser À
W. MUORE, Directeur,

Québec;
G. HEUBACH, Agent.

31, Rue St, Frs.-Xavier, Montréal.
15 mat. fra—151

 

LA-COMPAGNIE DU RICHELIFU.N

1869

 

| LIGNE DE LA MALLE ROYALE ENTRE

MONTREAL ET QUEBEC.
 

A Partir de LUNDI, le 3 Mai cowant. es va-
ours QUEBEC et MONTREAL lnisseront le

b uai Richelieu, - vis-à-vis la Place Jacques-Car-
tier, pour QUEBEC, comnme suit, savoir:
Vapeur QUEBEC, Capt. J. B, Labelle, tous les

Lundis, Mercredts et Vendredis, à sept heures

Vapeur MONTREAL, Gapt, Robt, Nelson, tous
les Mardis, Jeudis et Samedis, à sopt houres Pp, M.

PRIX DU PASSAGE :

Première Classe, Souperet Chambre inclus. $3
Seconde Classe ………rmresse vesccosrecranen sacos $1
Les Billets de Passage at’les Cubinea serount re-

tenus nu Bureau, sur le ual Richelieu, prés du
vapeur,

a Compagnie re sera responsable des mon-
tants d'argent ou effets de valeur, à moins qu’un
connalssemient apécitiant la valeur, ne soit signé
à cet elfet

J. B. LAMERE,
: ent Général

Bureau de la Compngnie du Richellou,
28,Rae des Commissaires,

ontréal, ler imai 1869. —_

 

LIVRES.
ANNE SEVERIN, par Madame Augustus
Craven, 1 vol. ins}2 dr Lo. BIW

L'AMOUR D'" CLINQUAN LS, par l’abbô6
Tounissonx. 1 vol. in-12br...........0.... 8

L'ART D'ACCOMMODER LES RESTES,
dédié aux petites fortunes, 1 vol. in-12

 

CAPL vss vrgitroonsnensonane oe = peeeeaeanes -88

BELLAH, par Octave Feuillet, 1 vol. in-12,
DrO23....…....0000en0ee css rase see cure nues 75

LES BRULEURS DE TEMPLES, par’ A.

‘De Pontmartin, 1 vol, in-12br............ 50

| LA CUISINIERE DES MENAGES ou

manus pratique de cuistne et d’écono-
nomie domestique pour In ville et la

campagne, par Mme Rosalie Blanquet,

Mi20nrh 122200000000 0000 ms dec pes sc ouaaree 7%

CINQ MARS où une Jonjuration sur Loujs
XIII, pur le Cte, Alfred de Vigny, 1 vol.

 

LA FRANCE NOU
Paradol, 1 vol, in-12br........ FTN pause 75

JACQUES-CARTIER, par H, Emilie Ohe-
valier, 1 vol. In-13 br....……...0.<0000000es 75

HISTOIRE DU PEUPLE AMÉRICAIN,
Etats-Unis, et de ses rapports avec les
Indiens depuis Ia fondation des Colonies
Anglujsos jusqu’à Ir révolution de 1776,
par Aug, Carlier, 2 vols, In-S0-DE.. 0005

DE LA PRUSSHdeopuls-rerfpriginéajhe- =‘
qu'à 1867, par Emile Ghovalet, } vol.

  

‘LES REVOLUTIONS DE L'ESPAGNE
CONTEMPORAINE,quinze ans d'his-

RICHARD II, épleode do Ja rivalité de la

* Franceet de l'Angleterre, par H, Wallon

LE TRÉSOR DE LA BUNNE MÉNAUË-

‘fn venteà ln Librairie de .

UL . J. B.ROLLAND et FILS.
12 et 14 Rue 8t. Vincent.

. Montréal, 8 Juin 180, 1%
PEP 2

—expressément pour poêle de cuisine,

" ‘Anthracite Américain-grosseur d’un œuf.

Gharbon Ecossais à vapeur. _

“ ‘Éharbon Intercolonial. ~~
Oharbon de forge, on batean.

“de Houge. | Ce
, Ayendre per lots, 

Se   
La
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LIGNE de ly MALLE ROYALE
ntre QUÉBEU, NUUVEAU-

BRUNSWICK et in NOUVEL-
eo &  LE-ECUBSE.

Commnniquant à Shédiac avec un autre Vapeur,

toire, porOH,dé Mazade, ! vol. in-12br. 88

RE, par E: Hocquart, 1 Vol, In-izeart... 85

Moilleur Anthracite Gallois, ramassé a la foaln’

Mellieure tourbo durement pressée. Patente

IotB.BYAW,
  

 

Désinfectants Caloriques Patentés
DE MeDOUGALL,

Pour EMPEÇHER Les MAUVAISES ODEURS

| ET LES EMANATIUON$ PUFRIDES,

| Bm les MEILLEURS et MOINS CUUTEUX
« DESINFECTANTS pour purifier les CABIN KTH,

| DL, ete.ete., dont Pusiige soit ropandu dans tout
le service de Su Majesté &l ‘dans lel’ prindipnix
Hôpitaux. . .

Divers Certificats :

Ball Lane Depot, Loudres.
Monsieur,—Aprèsavoir oXumlnésolgieusenaut

pendant longtemps Peftet de

sutuit sur bn santé de nos chevy, nore Compal

dans toutes nos Ecurles, Là
Cette Compagnie fera un Gpargne bnnienseen

4,000,
(Signé,) ;

ARTHUR MCNAMARA.
Nous, ussignés, Médecins Vétérinaires et au-

tres, avons adopté l'usage de InPOULRE DÉS-
INFECTANTE de McDUUGALL pour uos.éeu-
rles et en recommandons usage, Ses qualttés

‘propres à sécher lo pavé, À adoucirl’air, etdétrui-
re toute vapeur nauUséabondes, sout très remyar-

quables, :
(Signé), JOHN GIBSON,

JOHN LAWSON,
Médeclhs Vétérinaires, Manchester.

John Greenwood, Prepriétaire de Carosses et

Omunibuts, (employant 400 chovaux,) Manchester,
et dix autres Médecins Vétérinaires et commer-
çunts de chevaux. :
A vendre en cagues et en paquets

LYMANS, CLARE ET CIF.
: 171à juin,

LOTS A BATIR
A VENDRE-

ETFTE magnifique PROPRIÉTÉ située au coln
des Rues Sherbrooke et St. George, entre les

Ktues St, Urbain et Bleury, connue sous le nom
de * PROPRIÉTÉ DE PLATT," est maintenant
offerte en vente en LOIS A BATIR. l’Iuslours
de ces Lots commandent les mellleures vues de

ia cite, : ’ '
Cette Propriété ast commuce, et le Titre rendu

parfait par Acte du Parlement,
fS'adresser à

 

 

: A. SKAIFE.
117, Rue St. François-Xavier.

3 mai fm—145

DISTRIBUTION DE PRIX.
CHOIX SPLENDIDE DE LIVRES.
La Librairie Nouvelle vient de recevolr de

Franco de la Maison Mameet fils, plusieurs enis-
ses de Livres do prix pour les Maisons d'Educa-
tion. Une remise libérale sera accordée pour tout

Achat en gros.

Les Messieurs du Clergé et MM. les Commils-
snires d’Ecole sont priés de visiter la Librairie,
afin de se convaincre que ce choix ne laisse rien
à désirer sous tous les rapports. :

ALPHONSE DOUTRE ET CIE.
Coin des Hues Notre-Mame et St. Gubrlel.

133
BOUCHONS !  BOUCHONS ! ! BOUCHONS ! ! !

; A VENDRE,
BOUCHONS,

BONDONS,
ROBINE'TS, Etc.

Du toute dimension et qualité. ’

 

 

 
Au moyen d’une machine patentée, nos TOU-

CHONS sont ronds et pour certuins usages parti-
cullers, uniformes de dimension, On sollicite des
commandes,

© COMPAGNIE CANADIENNE DE BOUCHONS,
14 à A, rue William,

9 juillet. : —200

KESTAURANT DU PALAIS,
NO. 9, RUE SY. JACQUES,

(Près du Palais de Justlce,)

MONTRÉAL.

Lunch de midi trois à heures 15c,
Diner à toute heure 25€, -
Mellleurs comestibles et liqueurs de première

qualité.
Ouvert le matin à l’arrivée des bateaux de Qué-

bea at auss| aux heures de- l’arrivée dos convois
de tous les chemins de fer,
Sjuin. at-173

MAISON A VENDRE.

 

 

A vendre Une maison en pierre à deux étages
avec galeries au ler et Ze étage et un arpent de
terrain, située sur Jo chemin Papineau, À une
distance d’un mille du marché Papineau, Au
Loutde la ferme ce M, Logan, Prix, £100, Con-
ditJons de yente: .£50 par année sans inférêts.
‘Pitros incontestables et propriété commuée,

l’our plus Araples informations, s'adresser à
MAURICE BROUILLET, -

No, 417, rue Ste, Marie.
29 juillet. am—=217

"GEORGE B. BERUBE,
Agent pour l'achat ou vente ‘de toutes sortes de

‘propriétés foncières, etc, aussi pour Pachatou
vente de Bois de sciage, douves, etc, et le recou-

 

LiRGO RER OU DIS MI GG VOIES++" 85

|

vrement de toutes dettes quelconques.

LES HOMMES DE 1818, par A. Vermorel, —_ ;

1 Vol. in-12 Dr....…...…0000c ressens eu eee s 8 BUREAUX:

POETES FRANÇAISdes XVHe,XVIIIe et Ebert’s Block, King Street

XIXesiècles, par FY. Godefor,ler ws GHATHAM, ONTAKIO.
RECETTES à l'usage des ménages bour- _—

? y
REFERENCES:

Reois etdes petits ménager, comprenant H

ln manière = servir à nouveau tous lès 17Hon. W. MOCREA, Consetller Législauf.

rostes, par le Baron Brisse, 1 vol, In-]2 R. STEFHENSQN, Ecr,, Membre des Communes

“ent. … Le seanae neese 88] JouN SMITH Ecr, MP.

RÉCIT D'UNE SŒUUR, souvenirs de famil- ARCHR: MOXETLAH M,P., Bathwall, |

le recuelllis par Mine Augustus Craven, HENRYSIT, Maire de ln vijlp vaham.

" D VOIS.Tn-12 DrO.....0.000000ccreu recente ets 20|
 

DEMENAGEMENT.

ST, GEORGE& DRAPEAU
| ONT TRANSPORTÉLEUR

2 vols, In-Bo br........... 6 aa sesse scene 8 60 ;

‘SUR LE RAIL, par Jules Norine, 1 vol. Magasin de Ferblanterie et Plomberie
R AAINI 50 = —au—

LES SIGNEB DU TEMPS; par Henrl Ro
chiefort, 1.vol. in+12 Blveseersorsenseeneions 75 ; No, 98, RUE St, LAUBENT, ,

'STELLE,parle Cte Alfred do Vigny, 1vol. ENSEIGNÉ DE LA GROSSE UAFETIÈRE
MLDVRUTTRESCerrar | ‘

-- ROUUE,
[eS

l'encourngement qu’ils ont repu Jusqu'à ce jour,

MM. Bt, G, et D, éspèrent se rondre dignes de plus

en plus de leur conflanes, parla ponetualité avec

laquelle les onvrages saront & l'avehir exécutés,

“ de leur. nouveau magasin. Jls ont en main età

blanterie: Îls prennent aussi les ordres au dehors

pour lo confection el répéffation dew coliver-

tures, dalles et daleaux. OC - €?

.. Ayant aussl'unassortiment complet de tuyaux

À l’eau ot à gaz, glacières, champlures, gazellers et

bains, les offrrages dané cetté branche seront faits

aVec les melitours matériaux et exécutés sous le

plus court délai, »1is posent aussi les fournalsés à

| ar chuud de toute dimension, et les certificats

Qu'ils-ont obtenu démontreront que leur système
ht un des melllnutyconnusjusqu'a présent,
2 aouty Alga Ca «Tr 30

*

vo pp BuiSepp Ev Dee

UCÉEUAUES, EGOUTS, CHAMBRES de MALA- |

SM 4FAGNIE D'UMNIBUS pu, LONDRES (LJmitée,) |

otre powdre désiin-
tectante sur l'atmosphère db nos évuries, ut le rae’

gnle à donué des ordres pour qu'on ci NL usuge |

“préservant ses chevaux qui sont au nombre de

Tout an ramorelant le, publie et jeurs amis de |-

et aussi par Invarlété;et l'augmentationdu fonds |

des prix réduits vin assortiment complet da fer-| - :

Lu. 2 2070 * éébéud

TRANSPORT DES MALLES,

: BUKAEU DE FosTE, Montréal, 17 Mui 18m,

 

{Distributes
 

 

 

  

MALLES. Le:vôes,

ee fi |
A. M. 1 M; UNTARIO. AMPM

son JOttawa,p. chemin de ferçeo 7.90 ‘0.00
sf LL Province d'Ontario..fe 7:40 6.30

15 Riviere Qitawa p. vapeur, GW]...
}

QUEBHU, :

Chemin de fer Arthabuskag

   

 

  
VAPEURS DE L\ HALLE 1869.

‘De Montréal a Ottaw:, tons les Jours (excepté lo
Dimatiehe), Arr taui à SL Anne, Oka, Unmn,
Hudson, Puintes-aus Anglais, Rigaud, Carillon,

+ Pointe Fortune, Grou vlile, T'0rignu), Majors,
. paptucuuville, Brownp, Thurso,et Buckingham.
Lee Maguifique Vapeur à course rapide * PUIN-
Chk UEWALES, ” Capt, HW. Mhopterd : le
“QUISEN VICTORIA Chi, A, Bowie.

I couvol puredeca dire Hhmaventure tons les 
  

   

    

  

    

  

 

8.0. etTrols-RiviGres........ ,
| 1L06t. Da Caux. et Heminingfn. ! 3

: Chemin de fer Montréal, Co.
san] 200} “Rberbrooke 61 1 Pond, s.00 1157

JCité de Québec y. chemin *
Bun LL. de fer et à Plist, 0004 ee] TUK
sam... Jee de Québee po vai |LLL B13

jthetiln de for Richmond, | Co
“an. | et Québee....….... Les 20 01 TM 1
Tale. DO St, Jonn et Honsets Pr 120 Bu|

Hhailtord ot ta Junction du,
LOU. cheniiin de fer Vt....... 3.30

MALLES LOCALES,

sur Jeanhurnols. o.oo. coo nnet TALL,
Clionbly (aussi 6 aon) et St

TL. o,f CÉSUITO ose aee< ce né see ne 20 0e 2.00
Contr , Vuretines ot

Un... Verchères....…. vvcccue 1000] 2,00
Cote SL. Paul et, Tannnoriexi-

10,00}... OUEST. egress 130.8014 0a
11,4} 5,18 Huntingdon. ..] 7.00] 3.80
8,0} 5,15Lachine 7.00} 3:30

Laprairie et 8t, Lambert. {. | 115
Longueil. Lo... ! 6.001 2.00
New Glasgow, Saultau [é-| .

 

collet et Terrebonne. ....

  
   

  

  

PROV. MARITIMES.

ceria N. Brunswick et Isle IEJ. 4 1.16

convene, 1Llalifax, N.-F.....22000000 04 LR

cere] (Chaque malle pour Ha-l Tw
lifax, d’où se fait Vexpédi-|
tion à Parrivée des va-!
peurs de New-York, com-
prend celle de T,-Neuve, gon 7.00

ETATS-UNIS.

Albrny, Boston, Buflal
sel. Birlineton, No york, do. .
s& 10). 1, Pond & l’ortland,...\.. ++ | 8:80
so “États de l'Ouest... 23060

INDES OCCIDENTALES.
Lettres,&e, payées d'avance vit New- l
York, ont expédiées chaque jour à
NewYork d'où partent les autres |
nulles, | ‘

Pour Havane et Indes Occldentales, }.- 3.30
vid Havane, tous les Jeudis P, M. :

Pour St, Thomas, les Indes Ueciden-
tales et Brézil, le Ztème jour de !
chaque mais, i

+GRANDE BRETAGNE.

    Par la Ligne Canadienne, Vendredi 7.00
Pardo Cunard : eid N.-Y,, Lunadl, 3,30
Par Brême(st l'adresse le
comporte) vid N.- -- Mardi 3.80  

a) Les saes de In male pour les chars ‘pour Onta-
rio sont. ouverts de 8.16 a,m. à 7,10 p.m,

Do do pourJ.l’.lt ouverts jusqu'à 1.40 p,uy,

Les lettres enregistyées dolvant être déposées 15
Minutes avant la fermeture des mallas.
Les balles à lettres duns les rues sontvisitées à

10,0 A.M,, 1.15, 5.45 et 9,00 PM. Le Dimancho à
8.00 P,M.

Ab VICWORA DE Fy ip

s SR 4

   =
No. 15, Rue St. Urbain,

A. DECARIE, fabricant d’étofie en Fil de

Cuivre, de Coppre et de Fer. Garde-Manger,
Etoffe en fil métallique pour machines à éventer,
couverts à fromage, Cribles à charbon, Gaze en
fil de fer, articles do pour Jardin, Rideaux de

fenêtres, entourage dc tombe, et toute espèce

d'ouvrage en il métallique,

Tout ordre promptement exécuté à prix mo-

déré.
17 Juin, fra—188

 

 

PHOTOGRAPHIE.

Le soussigné, venant d’agrandir-ek de perfec-

‘tionner sa lumière, informe respectueusement

ses amiset le public en générhl‘qne ford’ établis-

sement est maintenant l’égal sinon supérieur à

aucun autre de ce genre à Montréal ; H continue-

rucomme par le passé à prendre des photogra-

phies coloriées où non coloriées pour $11a douzai-

ie, Il Invite ses nombreuses pratiques. et le

public‘ le favoriser d’une visite afin de s'assurer

de son hubileté, 11 garantit entière ratisfactionL

JOMN O'RKILLEY,
No, 474, rue Lagauchetière, entre les rues St

Urbain et St, Charles Boromée. 01

  

Société Permanente de Construe-

- Lion du District de Montréal.

: AVIS.

MILLE LOUIS (£1000) des fonds parmanents &

vendre à 6} pour cent par année, Cas fands Tap-

portent un dividende semi-annuel de cinq pour

cent chneun. S'adresser au Bureau, 12, Place d*Ar- |

mes.
,BJjuilet, 190

;  BUVEURS,
; REMARQUEZ QUE

L’Entrepot de l’eau de Plantagenet
- À été tmnsfôré du magasin de Fruits de M,

ce BUSH 4 Ia ‘

H. W BOYD, AGENT.
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| VELOCIPEDE:
a Les amateurs de Vélosipd-

   
de apprendront avetplal-
sir que l’on vient d'ouvrir

; un ROND de VÉLOCI-
PEDE sur la Rue CADI-
EUX, Village Bi. Jeap-Ba- |

A tisto,qui ne peut pas dtre
J surpassé en Canada , auss{
une BALANÇUIREet atu-

tres Jeux, ainsi qu’une 8al-
le de’ Rairaichiseemonts, © 4
PHx pour l'usage du Vélocipède par quart d'hen
roc. 10 obnts, CA
{ Brix ¢'Entrée 5 venta, | *- <M 

‘| passager arrivent à Montrénla

PORTE VOISINE,15, PLACE D'ARMES.|

nating (excepté le Lituaaute) à SEPT heures, ét
communique À Tachine avecle Vapeur + Prince
of Wales” (Déjeuner) pour Carillon, passant par
le Lae St. Louis, les Rapules de ste, Anne et le
lac des Deux-Mont aigue. in chemin de fer de
Curtiion à Greanville, comntaulque avec le Vie

; Peur “ Queen Vietoria (inner) pour la Cité d’Ut-

“N DESCENDANT—Le Vapour * Queen Vie-
torin,” part de lu Cité WOtwa G00 AL ML, eb les

15M,

 

; L'économie ob lo comtort de cotie ligne. ne laisse
ren À désirer, tandis que La route traversles dis.
trlots les plus pittoresques du Capitdit, ét tes ou PUS
fushiomuiie pour les touristes, ’
Les personnes désireuses de falre un tour agro

ble, peuvent obtenir des Billets de Retour de
Montréal à Carillon, bons pour un jour, pour le
Prix du prssuge,
Les pussiggers allant nux eaux cdldbres de Cale-

donia, seroit débarqués à lOrignal,

Les bAllots de pussage, ou les billets d'aller et
retour ainsi gne les billets d’exearsion pour Ottawa
ot les ports Interinéditites, peuvent étre nchtés
au bureur sd Montréal, 18 lisses de la Bibliothèque
Mercantile, vae Bonaventure où à bord du Vu-
pour, :

Lies billets de passage et les billets dalter of re-
tour à Ottawa pout-. tre achetés à la Gare Boni
venture.
Vapeura Marché @ DAGMAR? Capt, MCGOWAN.

EN MONTANT.—Part du Bassin du © Li
MERCREDIS et SAM ls au M. « Cana lex

DESCENDANT.—f'urtde Carl sLUNDISét JEUDIS, à GAS artde Carliion, Jes LUNDIS

RW. SHEPHERD,
10 Mat, pls—151

BOTTIES INIRANCATISICS

VENANT P'ÊTRE KEÇUES

CHEZ

BRODEUR EI BEAUVAIS,

274 RUE NOTRE-DAME,

Nous avons ajouté à uotre stock de chaussures
anglaises, une in portation. du bottes françaises,

telles que Bottes Congress pour Messieurs, en
veavee boutons el a semelles simples, propre<

à la toilette où à la promenade; Bottes pour Mess

stours eutr Jaunätre à boutons, sentelles doubles,

Jodo Congress en Kid fin on en cuir vernis.
Jaites Congress couleurcle eutr. Cex marebandi-

ses sont des meilleurs fabricants de chaussures
do Paris,

 

—AUSSI—

Bottes Jean blanches pour lames, ob les cornes

françuises célèbres pourles chaussuves de bianes
et Kutzants,

A tendre chez

BRODEUR Er BAUVAIS,

Suecesseursde Jet TP Bet,

ri, Hue Notre-Dame,
Montréat,

22 juin, . cs

 

On attire l'attention spéciale de ceux qui por-

tent des lunettes surle fait que LAZARUS MOR-

RIS et Cie, Ueullstes ot Opticiens, 35, RUE
NOTRE-DAME, (salle No. 1, en haut) sont prèts

à pourvair do tour Jaunettes parfaites el célèbres,

seux qui souffrent d'aucun défunt de la vue, Ces

| lunettes ont été en Usage dans presque toutes les

parties d'Angleterre el des Etats-Unis pendant les

dix derulères années; ot les avantages suivants
leur sont reconnus sar celles dont, on se sert ordl-

nairement; l’ar ln construction parfaite des fen-

tilles, elles aidentet préservent In vue, et donnent
AUX porteurs de lunettes, une vue distinete dont

ils ne jouissaieut pas jusqu'alors,

Lie matériel des lentilles ast spécialement fabri-
qué pour les usages optiques, pur, clair et «dur, ob
non sujetaux égratignures. Elles xout les seules

Lunettes qui préservent autant qu'elles aident li

vue. Ajustement parfait garanti

. Rappelez-vous Padresse 29, Rue Notre-Dame,
Salle No. 1, an haut. Nous n’employons queur
colporteur,

1 Juillet 1869, 205.

SUCCESSION SERAFINO GIRALDL
 

Toutes personnes endettées envers la succession
de feuSERAFINO GIRAI,DI, IZer.,en son vivant,
Marchand, de la Cite de Montréal, sont notiées
de venir immédiatement payer entre les mains

de M. J, H, JUBIN, N. I’, au bureau des Soussi-
gnésç et ceux qui ont des reclamutions contre la

dite Succession devront les lui produire, dument

attestées sous le plus court délai possible.
Farordre, . .

JOBIN, MATHIEU xT DESROSIERS,
. Notaires,

No. 5, Rue Ste, Thérèse,
Montréal, 7 Juillet 186%. / jno—108.

AVIS oo

Société Mutuellede Construction
DE MONTREAL.

   

  

 

L'Assemblée pour le tirage de la 8e ARPRO-
PRIATION,aura lieu le 8 Septembre prochain a
‘SEPT heures et DEMI du soir dans Ia salle de
PAssociation de la Librairie Mercantile, ruc Ht.
Bougyenture,

LL. H. CHARBONNEAU,

Hecrétaire-Trésorier,
Muntréal, 22 juillet 186% 213

A.N. de LaMOTHE
BUREAU DE COMPTABILITE,

Aux Marchands, Entrepreneurs, Artisans,

Fabricants,

Monsieur A N. DE LAMoTHR, bien connu
comme Teneur de Livres, donne avis qu'il nou-
vert un Bureau d’affyires au No. Æ (chambre No,

1) delaRUE. ST. GABRIEL.
Monsteur do LaMothé offre ses services pour

régler et balancer les livres de commotee, arran-

gor des comptesentre parties, démé-ler des nfinl-

res qu comptes embronillés, en en mot pour tout
cequi dépend de livres ob de comptes,
 Monsleur de‘LaMotho Se chargerait aussi da la

18 juillet. - So am=28
mrmeebo msaLe— Vea

GEO; H. HAZELL
: CONFISEUR °°

BOULANGER DE BISCUITS,
- . '- EN GROS" . r ;

: No. 6, Rue Bonsecours
© Montréal,Bat160, © 7 asi

r « map2200. “emoratpe-i54 -

LACOMPAGNIE DE NAVIGATION DE d'UFTAWA

Tous les jours les PAQUETS sont expédiés par
j PEXPRESS à Ottawael utlx ports interniécdinites. |

collection des comptes de deux ou trols MÉDECINS, |

A5, Rue Richelieu, a Paris.
 

BAVON MIRANDA

louté le plus parfait.
d'acide et pat consôquentinoffansif pour la peau.

Hsumit de l'Essayer pour se convaincre qu’il ré-

unit toutes les qualités, que sono leur est persis

tante, qu'il dure longteinps et défit touto -com-
piumson.

TOLUTINE RIGAUD
 

Téntede toilette délleleusu, extraite du Haume

de Toolet des plautes tes plus odoriférantes.
Elle remplace avanitiigensemient les eaux de Co-

togne et Vinaigres de tollette les plus estimés,
adoucit et vattermit La peuttet lui communique

une nouvelle visueur, Te

 

EXTRAIT D'YLANGYLANE

BOUQUET DIS MANILLE.

POUR LE MOUCITOIR.

Ces deux HouVveaUX parfumque NOUS VENONH
d'introduire en Europe où Hs ontreeu l'accueil le
plus empressé, sont. prépurés avec l’Eksence des

(Ueursde lUnona Odorantissinis qUO sous faisons

distileraux Philippines, Leuvrodeurest d'une sun-

vité inconnit, fs répundent succossivement sur le

mouchoiries émiinations les plus délicates, En
uns hot, ils laissent loin derrière eux les Extraits

de Jockey Club, Violette, ete. No prendre que
veux d- notre nindson, ston tient à les avoir

purset de première Main.

ET LK

DENTORINE RIGAUD,

Ou Elixir Dentltrlee dn base d’arnlen pour tous

tes sous de by bouche 41 vallermit los gencives et

préserve Tes dents de Er earie.

CREME DENTIFRICE SOLIDIFIÉE.

Ch ne sauralt trop recommander cotte élégante

nouvelle et délieieuse préparation ; elle doune

aux dents la bhancheur Le plus éclatante,raîtermit
les gencives et in pas l'inconvénient dos pou-

dyes et opiats dentifrices, qui contiennent le plus

souvent des acides dungerenx qui attaquentP6-
nul Klle ne haisse aueun dépôt duns lu brosse,

ein éolore les CMfus en rose «1. communique catle

mi. me couleur aux gencives et aux lèvres,

 

 
POMMADE MIRANDA,

HUILE MIRANDA.
 

Colnpoztes de substances toniquos et fortifi-
antes; celles possèdent Ut purfam des plus doux

elles plus agréables, Où peut les appeler le vé-
ritable trésor de la chevelure,

COLOUGENE RIGAUD,

LIQUIDE RÉGÉSÉHATEUR DE LA COULEUR

TIVE DES CHEVEUX,

Jen Huit, fours au buuximiun), sais emploi d'au-

euneautre substance, ll rend aux cheveux leur cou
leur primitive, sang tacher la peau, nb sulir le
linge ot sans présenter lo moindre danger dans

sun emploi. Ia Colorigène diffère entièremment
de toutes les teintiares à bise de nitrate d'argout

vendues jusqu’à ce Jour et qui nécessitonut l'em-

ploi de deux où trols liquides diitérents,
Dépôt à Québee, chez MM. John;Musson et cle

à Montréal, chez MM, Deving et Bolton,

Acte concernant la Faillite, 1864
IF SES AMENDEMENTS.

PRIMI-

Province de Québec,
Vhatriet de Montréal, {Cour Supérieure.

DANS l’AFFAIRE DE

ADOLPHE BAZIN, Fawr,
 

Le vingtième Jour de Septenibre prochain, le

SOUSSIENÉ S'adressers À lu dite Cour pour en obte-

Wir sa décharge en vortu du dit acte.

ADOLPHE BAZIN,
par J. KE. ROBIDOUX,

Son Procurcur ad litem.
bm-r-30

Acte concernant la Faillite, 1864.

PROVINCE DE QUEREC, }
District de Montréul,

COUR SUPERIEURE.

16 Juillet.

 

DANS L'AFFAIRE DE

EDWARD A. WHITEHEAD et ROBERT

WALL, ci-levanl faisant commerce sous

les nom ol raison de Hibbard ot Cie, aussi

comme membres de lu ci-devant société

de Hibbar et’ Cie. (composée de Ashley
Hibbard, et les dits EB. A. Whitehead et

Robert Wall) aussi bien individuellement
que comme ayant été associés.

FAILLIS,
 

gnés ontfilé, au Burenu de cette Cour, un acte de
décharge exécuté par lours créanciers et ceux des
el-devantsociétés et que VENDREDI, le vingt

quatrièmeJour de Septembre.prochain,à DIX heu-
res de Pavant-midi, aussitôt que Cansell pourra

être entendu, ils feront apptioation à In dite Cour
pour In confirmation do la décharge ainel effec-
tuéé eu leur faveur ou vertit du dit Acte.

EF. A. WHITEHEAD,
R. WALL,

Par leur Procureur ad titem,

E. HOLTON.
Montrénl, 7 Juillet 1869. 20

 

EXCURSIONS A \APRAIRIK

Tourn les Samedin Dimanches
, SI LE TEMPS LK ARMET,

 

LES SAMEDIS .

Pe Montréal à 4.80 P. M.
be Laprairie à 6,80 P. M.

LES DIMANCHES:

De Montréal à 1.30 P. M.
Doc Lapratrio à 6.00 P, M.

26 mai.

7 AVIS.
Union Nt. Henri des Tanneries
=o des Rollands. ’

vets —~190
 

 

1 Tous les membres sont -tenus de venir payer

dé quo} Îl sera pris contre eux den meaures légniés

poûtr en opérer le recouvrement, ;

- + Par ordre du Sec.~Archiviste. N
EE ++ JULES BEAUCHAMP;

am--806‘ Is Juillet,    

PARFUMERIE VICTORIA.
TIGAUI) & Cie.

A BASE DE SUC DE LYS ET DE LAITUE.

11 possède le purfamle plus exquis, meusse
abondumuent et communi just in peut le ve-

I est ecomplotement privé

AVIS est par le présent donné que les soussi- |.

|

leurs arrérages dans lo délai d’an mots, on: défaut |’

_ _FEUILLETON.
"CESce
D’'ORCIVAI,

1

Sutte

M. Plantat est grand, maigre et ner-
veux. Su physionomie n’a rien de re-
marquable. I! porte les cheveux courts,
ses yeux inquiets paraissent toujours
chercher quelque chose, son nez fort
long est. mince vomme la lame d’un
rasoir. Depuis ses chagrins, sa bou-
che, si fine jadis, s’est déformée, la tè-
vre inférieure, s'est affaissée, et lui
donne fine trompeuse apparence de
simplicité.
—Que m'apprend-on, dit-il dès la

porte, on a assassiné Mme de Trémorel.
—Ces geus-ci, du moins, le préten-

«lent, répondit le maire qui venait de
reparaitre,

M. Courtois n'était plus le mème
homme. I avait eu le temps de se re-
netlre un pen. Sa fignre s'essayait à
exprimer une froideur majestueuse,
IL s'était vertement blâmé d'avoir, en
manifestant son trouble ét sa douleur
devant les Berttad, manquéde digni-
Le.
—Rien ne doit émouvoir & ce point

un homme dans ma position, s'était-
il dit.

Et, bien qu'horriblement agité, il
selforçait d'être calme, froid, impassi
ble. .

Le père Plamtat, lui était ainsi tout
naturellement.
—Ce serait un acvident bieu fA-

vheux, dilil d’un ton qu'il s'efforçait
de vendre parfaitement désintéressé,
mais, au fond, quest ce que cela nous
fit? 1 faut neanmoins aller voir sans
retard ce qu’il en est; j'ai fait préve-
nir le brigadier de gendarmerie qui
nous rejoindri.
—lartous, dit M. Courtois, j'ai mon

écharpe dans ma poche.
On partit.
Philippe eCson père nrarchaient les

premiers, le jeune homme empressé
et impalient, le vieux sombre et
préoccupe.

[ie maire, à chaque pas, laissait
échapper une exclamation.
—Couprend-on cela, murmurait il,

un meurtre dans ma commune, une
commune où de mémoire d’honune,
il n'y a point eu de crime de commis.

Et il envelopvait les deux Luitaud
d'un regard sonpconneux.

Le chiemiv qui conduit & la maison
— dans le pays où ditau château, —
de M, de'Trémorel estassez déplaisant,
encaissé qu'il est par un mur d'une
douzaine de pieds de haut. D'un côté,
c'est le pare de la marquise de Lanas-
col, de l’antre le grand jardin de Saint-
Jonan.

Les allées el les venues avaient pris
du temps, il était près de huit heures
lorsque le maire, le juge de paix et
leurs guildes s'arrétérent devant la
grille de M. de Trémorel.

Le maire sonna.
La cloche est fort grosse, une petite

cour sablée de cinq ou six mètres sé-
pare seule la grille de l'habitation, ce-
pendant personne ne parut.
Monsieur le maire sonna plus fort,

puis plus lortencore, puis de toutes
ses forces, en vain.
Devant Lu grille du château de Mme

de Lanascol, située presqu’enface, un
palefrenier était debout, oceupé à net-
toyeret à polir un mors de bride.
—Ce n’est guère la peine de sonner,

messieurs, dit cet homme,il n'y a per-
sonne au château.
—Comment, personne; demandale

maire surpris.
—d'entends, répondit le palefrenier,

qu’il n'y à que les maîtres. Les gens
sont tous partis hier soir, par le train
de huit heures quarante. pour se ren-
dre à Paris, assister à lu noce de l'an-
cienne cuisinière, Mme Denis ; ils doi-
vent revenirce malin par le premier
train. J'avais été invité, moi aussi.
—Grand Dieu! interrompit M. Cour-

Lois, alors le comte et la comtesse sont
restés seuls cette nuit Ÿ
—Absolument seuls, monsieur le

maire.
—C'est horrible !
Le père Plantat semblait s’impa-

tienter de ce dialogue.
—Voyons, dit-il, nous ne pouvons

nous élerniser à cette porte, les gen-
darmes n'arrivent pas, envoyons cher-
cherle serrurier.

Déjà Philippe prenaitson élan, lors-
qu'au bout du chemin en entendit des
chants et des rires, Cinq personties,
trois femmes ‘el deux hounnes paru-
rent presqu'aussitôt.
—Ah! voilà les gens du château,

dit le palefrenier que cette visite ma-
tinale semblait intriguer singulière-
ment, ils doivent avoir une cfef.
Du leur côté, les domestiques, aper-

cevant le groupe arrété devantla gril-
le, se Lurent et hâtèrentle pas. L'un

-

res

 

 

| d'eux, même, se mit à courir, deyan-
ant ainsi les autres; c'était le valet
e chambre du comte.
—Ces messieurs veulent parler à

monsieur le comte ? demanda-t-il après

aix.

p —Voici.cing fois que nous sonmons-
A tout rompre, dit le maire.

—(C'est surprenant, fit le valet dy
chambre, monsieur a pouitant le’
sommeil bien léger?! Après cela, il est -
peut-être sorti. 20
—Malheur! s’écria Phitipze, on les avoir salué le maire et le juge dé‘
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aura assassinés tous les deux !
Les mois degrisèrent les domesti-
desdant la gaîlé aunonçait an nom-
Dre très-raisonuabl+ de santés bues au

enr des Houveaux e; OUX.
M. Courtois, lui, paraissait étudier

l'attifnde du vieux Bertaud.
~—Unassassinal ! murmura le valet

de.chambre ; ah! c'est pour l'urgent,
alors, oir anra su...
—Quoi ? demanda le maire.
— Monsieur le comte à reçu hier

dans la matinée une Lrès- forte som-
mi.
—Ah? oui, forte. ajouta une femme

de chappbre, HT, avait gros comme
cela HeBtpine Madame a
néme-dif 4monsieniqu'elle ne fer
merail pas wil de la nuil avec cette
some immense daas la maison.
M y ent un silence, chacun se re

gardant d'un-air effrayé. M. Courtois,
lai, réfléchissail.

  

À - (À continuer.)

LE PAYS.
MONTRÉAL, 12 AOÛT 1809.

 

 

Taxe del’eau.

Payez ce que vous devez
pour l’eau le ou avant SAME-
DI, le 14 d’Aout courant, si
vous voulez profiter de l'es-
compte de CINQ pour cent,
2 aout, £2)

a

Une Conspiration.
 

1 ya quelques joursde Globe tra-
duisiut une correspondance empronn-
tee au Arporter d'Halifax, dans let
quelle on prevenain le pablic de ton
un plande conspiration organisée par
de puissantes commpaguies américaines
pour s'emparer des mines de charbon
de la Nouvelle-Ecosse.
Le journal Nueo-Feossais se plan-

nait sartont de la complicité de cer-
taîns capitalistes eL avorats de la lo-
calité.

Lis fait que les propriétaires des

Ainsi, dit notre confrère, le gou-
vernement à fait des dépenses pendant
plusieurs annges pour leur Iusiruc-
lion militaire, eb lorsque vient le
terups où l'on‘ait besoin des services
des voluntaivek,ils quittent le pays
peut être pour tomjeurs, et vraisem-
blablement pour porter ies armes
contre nous, si la nécessité les y ap-
pelait.
On fait beaucoup de bruit autour

de l’arrivée probable de trente familles
françaises qu'une demoiselle B:rnard
doit envoyer ici, mais on garde le
silence sur le départ de ceat et quel-
que jeunes compatriotes forts el vi-
gourenx.

Cela s'appelle du patriotisnie, el
ernx qui comme nous vitent les chif-
fres et les accompagnent des tristes
reflexions qu'ils suggèrent, ce sont
de mauvais patriotes, des annegion-
nistes !
Ce dernier mot est joli. AR! ca,

mais de nous on des couservaleurs,
soutiens de regime, quels sont
done les vrais anoexionnistes ? Plus
d'un tiers de la population du Bas
Canada se trouve de fait annexée, et
chaque jour l'annuxion se continne et
grandit.

Mais la passion politique, les préju-
gés, ignorance sont les handeaux
qui empêchent de voir. Nous ne pon-
vVons que pousser le cri d'alarme,
c'est notre seule satisfaction.

bar milice marche, ¢est vrai, mais
elle va à l'étranger.

ca
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Le Cable Frangeais.
 

La pose du cable Lransatlantique
francais, l'achèvement de ceble entre-
prise qui va couaifmer si puisum-
ment aux progrès. à Li civilisation, et
tesserrer encore la vieille mine
umissant lu france et les Etus-Unis a
donnée lien {4 plusieurs manifestations
dans maints endroits.
Nous recevons anjourd'hiut une cor-

respoudance de Chicago qui nous in
forute de la part gue l'elemeut cana-
dieu a puis à la fête:

Chicago, 4 nont 1869,

Monsieur le Rédacteur,
dendi dectner aout lin, à Chicago, une dés

mouslration publique d'un caractère tout-à-
fail interessant. Vers le2 aept heures du soir,
une salve de veut coups de canot aunoncait
l'heureux succès d'une eutropaise qgui fera epo-
que daus l'histoire dut puégres, — Lt pose du

 

  mines de charbon dela Pensylvanie
cherchent à arcaparer le marché du
précieux combuslibie ne peutètre mis
en doute, C+ que nous Lronvons an
jonrd'hui dansle Messager Franco Anté-
sicain corrohore assez justement l'as-
sertion du Reporter d'Ialifax. Vonci
ce «que Nous lisons:

U est sans dlonte peu de pos lecteurs qui
ignorent qques te prx du charbon de terre est
moint-nunt de neuf à dix dors la Lonne.

Ge quix vleve est dù en quirlie aux grèves
des mineurs pennsyianiens. Mais ce qui con-
tribue surtout à faire hausser le elrirthon, ee
sont les, maniduvres des coinpagnies de che-
Tülns de fer quitont le trniopoie din transport
entre les wines of les heux de consommation.
Ces compagnies vieun ul de tripler le prix da
fret, et de le fixer à $2.59 par tonne,

Qu'en re<silte-t-il? Gest quad tous côtés
On protester contre cos manœuvres. Daus lIEst,
dans l'Ouest, à Boston, à New-York, à Cincin-
nati on toun + conlr> les monop distes. Des
pélilions se prspurent dans 1 -squèlles on des
ueurdera au congrèe d'abolir le droit sue les
charbous étranve s, afir que la concurrence
des produits de la Nou eflesEtos:e mette à la
raison les compagnies d''1a Pennsylvanie,

Puisse € * mouvement reussir.

 

    

 

La feuille Néo-Erossaisé assure que
l'achat des mines à pour lut de mon-
opoliser le marché et d'entraîner la
population ouvrière des mines en
Peusylvanie et en Californie.
1 y a certainement heancoup de

vrai dans tout cela,et bien qu’ou nous
accuse d'un oplimisme inconsidéré
envers les Etats Unis, nous n’approu-
vous certes pas le monopole dont
jouissent quelques compagnies améri-
caines.
Mais ceci nous amene à dire que

Détat de notre législation douanière
est telle que non seulement les pro-
priétaires de mines de charbon à la
Nouvelle Ecosse souffrent, des droits
américains qui srévent leurs produits
mais qu'er.core, le charbon aniéri
cain vient faire sur leurs marchés
une concurrence insoutenable à celui
du pays.
Rien de plus naturel que, dans ces

conditions, les propriélaires des mines
cherchent à vendre.

Et dire que le remède à cet état de
choses viendra plutot de l'inialive
des États-Unis que de l'intelligence
de nos propres intérêts! De quelque
part quela justice arrive, nous l’ac-
ceplerons avec joie, car la situation
actuelle de cette industrie vilale pour
une de nos provinces commande une
sérieuse attention el cxige uv prompt
remède.

--—-—>+— 

La milice marche.

Notre rainistre «le la milice n’oceu-
pe juis le poste le plus agréable du
cabinet, nous le reconnaissons sans
peine, mais aussi à qui la faute ? Les
mécomptes d: tont genre jalonnent
la route de ce ininistère, heureusement
courageux par élai. Une chûle mémo-

:, à propos du bill de milice de
1862, signale l'ancien système; le nou-
veau sc recommande par un plan de
milice fort dispendieuxet qui n'a rien
amené encore depuis près d’une an-
née de fonctionnement. On ne parle
plus des fortifications et pourcause;
ou à réduit oc deux cent mille pias-
tres les dépenses de la milice pour
cetle année ; les dispositions de la loi
autorisan) le tirage au sort, l'établis-
semenl de corps de milire régulière
n’oul pu s'exécuter et les grandes re-
vues de volontaires attirent un nom-
bre insignifiant de canadiens ; le Re-
corder doit méme, pitr ses avrèls, sti-
mulerlepatriotisine, -

Mais voici quela Gazette de Québec
nous infogme qu’une bande de plus
de cent jeunes gens a laisse les envi-
rous de laville, mardi dernier, pour
aller travailler aux Etats-Unis, a Ia
constructiond'un chemin de fer de
Pensylvapie. ; +

Presquetous ces émigmnis appar-
tienneut à des ‘touipagaüies de milice.

   

    

câble lransatlantique francais, — el une foule
compuiele composée de l'élite de la sccieté se
pressi à dans le vaste Library Hall pour eu-
tendre les crateurs du j ue,

Pasimt ls organisatenr de la soirée on re-
marquast MM. les consuls de France, de Bel-
gique, de Suisse, de Pross + d'Italie, de T1 l-
Louve, de Suède el de Tarquie: des rénéraux
Hastbrouck Davis Suvzer et Soomon; les lu-
norables Scanunon, Hovoe, Dugger, Tesing,
Greenehat, ele. On voll que Ja 18 ne pou-
vait manquer d'avour un plein succès, Quel-
ques canadiens fiisaient aussi partie dua co-
ui le d'organi-alion, enlre autres je nommerai
MM. Prechette, A. Gagne, F, Chartrand, ete,
hon, Jo Ul Scanmon lat appelé à la presi-
dues, et iloivrit la seanee par ua joli discours
appropnee Ada cireunstanee, pris les orateurs
se suceédèr nt cans l'ordre suivan* : M. Car-
res, constl de France, en français , hon. Gree-
web um. eu allemand ; le gen, Davis en an-
glais: signor Corientt, en fialien. et enfin M,
Fréchetr, on français. Le poët+ démomtta le
difference qui existe entre le patriotisme éclii-
ed qui met les iutérèts de l'humanité au-dessus
dus untipathies avengles, et ce patriotism
grossier qui ne se compose que des haines et
des quejuzés d'une race contre l’autre. TI fit
voir que toutes les plas grandes inventions du
géuis moderne, tous les gen ls travanx du
siècle avaient pour leudance evidente de rap-
procher les peuples Jes uns des autres; ct
qu'en detraisaut la distenee, le progrès brisait
la plies grande barrière qui separe les diifé-
rentes portions de ta famille hmnaine,
I ren dit hommage aux Etats-Unis el à lu

France, qui depuis un sivele marchent en-
s mble ditns le chemin de la civitisation, et ce
font a tour de rose le porte-llambeau des autres
peuples.

Il parla longuement de celle noble rivalité
des denx grandes nalivns, et des prodigieuss
étapes qu'elles ont lait faire à l'esprit humain
depuis 1776. © Grawle est la nation s'estit écrié
en terminant,” grande eans doute est la nation
(qui commande aux autres peu les, mais plus
grande encore est celle qui les guide dans le
sentier de la civilisation et du prourès!

 

 

Grande sans doute e:t lu nation dont les ar-
tees Viclorieuses vont porter «a gloireet la re-

 

mais plus grande encore celle ii se fuit mes
sagère de la bonne nouvelle et qui, par des

1x comme venx dunt nous célébrons be
se fait Pins enment de Lu proxidence

25 vines civilisatrices, et mérite ainsi le
nom du bienfaitrice de Shuunte !
Ce «hiscours que je regretle de ns pouvoir

Vous adresser tout entier. a elé un grand effort
d'éloquence ; el bien qu’il eût a julter contre
le Gen. Davis, l'orateur le plus en renom à
Chicago. M. Frechelte a, de l'aveu de tous,
r‘inporté la puime de Lu soiree. Pas mil n'est-
C* pas, pour * la honte de son pays. ” Dam! il
parait que Ch.cago est favorable à tous ces
gens-Ia !—A propos nous avons aussi parmi
nous, * / honneur” du pays dans kv personne
d'un ex-députe du comté de Beauharnois, con-
seil de la Reine el eréature privilégiée d'un
Sir, à ce «qu'on dit. 1 est de ceux qu'on ne
nomme plus maintenant, il fait tellement Vhon-
newr de sun pays ce “ forgeron aux © bons
principes” qu'il a dernièrement été chassé igno-
minieusement d'une assemblée canadienne où
il était venu en sinple spectateur : on ne peut
souilrir le contiet mêm- d'un pareil honneur,
ici—Terminons en disant que les discours
Étaieul enfremeés ds morceanx executés par
tr splendide corps de musique el par un su-
perbe chœur communs nos frères de ka réveuse
Alle:nogne savent seuls en orgamser, celte fèle
a vlé un véritable sticcès.

“Votre ele.
Aueuonse LeDee,

PS.—Nous avons anjourd'Iuii la visite de
deux fils du céleste Empire, qui s'en vont
prendre les erux aux bord de l'Atlantique ?
Une merveille n'atten-l pas l'autre : aprôs les
dépèches de Paris ce sont les fruits de la Cali-
fornie qui nous arrivent a pleins convois, m'est
avis que nous irous bieutôl prendre le lunch
au caps de Bonhe Espérance.

  

 

 

 

A. L. D.

Voici comment s'exprime aussi à
se sujet le Nouveau-Monde de New-
York:

CINCAGO KT LI CABLE FRANÇAIS.

Ghicago est une ville cosmopolite comme
New-York ; mais là les diffvrentes nationalités,
aulien de demeurer indiflérentes ‘es unes aux
autres, d'âtee souvent jalouses entre elles, s’es-
timent mutuellement, travaillent en commun
au bien-être général, ol ne perdent aucune
necasion J: se rapprocher. Gest ainsi que
l'achèvement du câble français, dont la gran-
de métropoks de l'est s'e:Lù peins énme, vient
d'être célébré d'Criieago por une imposante
manifestation internationile, * La salle le
Libarey. Hall, nous éerit-on, était décorée des
drap-uux. américrin. français. anglais, ai]:
nianl. péussien el ture, ol dans la salle 83
trouvaient les consuls ct vice-consuls do Fran.
cs, do Prisse, d'Angloterre, de Belgique, de
Suisse, dv liollande, de Budde, de Bavière et

  
!

Turquie. L'honarable J. Y. Scammon, qui
prési-lail la reunion, à été (rès Feurensement
\nspiré quand il a dit: « Les Elats-Unis comp-
tent parus leurs citoyens les descendants
d'homines venus de toutes les parties du mon-
“de. Il fut Un temps où ils étaient tous très
élvignés de la mère-patrie. Anjourd'hui, ni le
temps ni l'espase ne s'opposent plus à cé que
tons communiquions instantanément avez nos
amis. Nous «devons à l'Ilalie et à la Grande-
Bretagne la colonisation primitive de notre
pays. La vieille Angleterra nous dota du -pre-.
miertélegraphe transatlantique-Dans:la”tutté
pour l'enfantement de notre nationtlité, la
France vint à notre aide. Elle a continué lu
bonne œuvre en nous donnant un: ligne cou-
currente à travers l'Atluntique, Nous pouvons
uujour'hui converser directement avec nos
amis... Nous sommes tous chez nous.”

Nous croyons devoir reproduire les
éloquen tes paroles prononcées par M.
E, Carrey, Vice-Consul de France:

+ En dehors de Lu question d'intérêt géné-
ral, des nouvelles Licilités commerciales ou-
Vertes au monde par cette entreprise, qu. stim
sur laquelle je ne puis m'étendre devant cetts
assembée sont je crains de fatiguer la
bienveillance, cetle iigue va, j'espère, res-
scrrer encore l'union et le respect qui out
toujours existé entra la France et Ames
rique, surtout depuis le jour où celte der-
bière, encore au burceau, menacée duns
unie lutte inégale, est venue chercher le se-
cours de la France. Cate date, origine d'atféc-
tion mutuelle, est Un de ces souvenirs de m nn
Lendue à l'heure de la délresse qui ne s’oublient
pas plus entre nations génoreuses qu'ils ne
s'oublient entre homm:s de cœur.

« Cetle noble confiance d'un grand pauple
qui ordounatuit alors à ses ambissudeurs de ne
vien décider en Europe sans consulter la
France, va, je l'espè e, renaître,
Pour ma part, je ne connais pas une na-

tion que je preférerais aux Etats-Unis pour
l’aliiée de mon pays. parce qu'à chaque pus je
retrouve ici du sang de lu vielle France aveu-
tureuse et hardie: jy retrouve la mene gêne-
rusite el la mème couliance, bases de nos ua-
tres ardentes. passisuees, mobiles, impres-
s'onnables, anbantes, qui, avant tonl, ont be
soin de croire et d'aimer, Où, messieurs,
partont aux Etats-Unis, du _nurd au sud, de
l'est à l'ouesl. on retrouve la Frauce par le
sang, par le cœur et par la naissance a la li
berlé,

* de ue puis nréten dec icisur la grandeur
nationale des Américains; les croissance
esl si prodigieuse qu'el'e fascine quiconque
l'elud:e avec soin. el je ne croi pas qu'il y ail
dans (histoire trace d'un semblable accroisse-
ment, Au point de vue de la civilisation, au-
trement dit de l'uméliuration du sort de l’hom-
me, ils marchent aujourl'hui à la tête de
l'humanité. lemercions donc la Providence
d'avo.r porumis l'keureux ace aupdiss-ment
d'une or vee qui ue peat gq augmenter encore
l'alfection et le respect mutuel entre deux peu-
ples si dignes l'un de l’autre.”
Après ce discours. fréquemment interrompu

par les ænplau lissements de l'auditoire, l'or-
chestre de la sociéte all-mande Muennerchor
«t joué Var national Partart par lu Syrie.

 

L'Australie.

l'Angleterre à perdu dans le courant
du mois dernier un des hommes
que l'Australie recounaissante hono-
rera quelque jour comme celui qui le
premier a couvert et frayé le chemin
de l’intérieur de cetimmense conti-
nent.

S'il avait vaincu en bataille rangée
des troupes d'indieus efféminés ou
d'Etliopiens indisciplinés, on l’en au-
vrait récompensé par un titre de baron
et un siège à la chambre des lords. II
n'y à rien qui rewde un homme aussi
apte à faire des lois pour ses conci-
tuyeus que de savoir détruire les mai-
sons, brûlerles villes et tuer les hom-
mes par milliers.

Mais Charles Sturt, queinque capi-
taine au 39e de ligne, n'a remporté
aucune victoire avee l'aide de trente
ou quarante mille malheureux ; il à
souffert des latigues iuouïes, il a failli
périr cent fois dans des marais, dans
des déserts de sable, dans des torrents
impédieux ou dans des rencontres
avec des indigenes, et il est revenn
presque aveugle, mais avee la gloire
d’avoir traverse l'Australie d’un riva-
ge à l'autre. et d'avoir indiqué les
grandes contrées que l'homme culti-
vera un jour.etcelles qu’il fui faudra
ltisser à leur sanvagerie éternelle.
Cette gloire lui a suffi : l’'humanité
n’a pas encore de récompense pour
ceux qu se dévouent à l'avancement.
Quanl il avrivaen Australie, vers

1825, la société de géographie diseu-
tait l'hypothèse d'un grand lac cen-
tral. On ne connaissait alors que les
côtes du continent, quelques parties
mème n'avaient pas encore été rele
vées. Diverses tentatives avaient été
faites pour sotir de la zone étroite
occupée par les colons sur le bord de
Lu mer, aucune n'avait réussi. Oxley
avait essayé de pénêtrer dans l'inté-
rieur; mais, apres des fatigues exté-
nuantes, il était revenu, désespéré de
voir qu’un fleuve, qu’il avait décon-
vert à l’ancontre de tous les fleuves
connus, allait samoindrissant de telle
sorte, en roulant ses eaux, qu'il ne de-
venait plus qu'un ruisseau, dont la
trace elle-mêne se perdait dans un
marais couvert de grands joncs.

Le voyage d'Oxley avait en lieu
dans une saison de pluies excessives,
qui avaientajoulé mille entraves aux
difficultés naturelles de l'entreprise.
Sturt peusa qu'il aurait plus de
chance de réussir s'il choisissait vu
temps de sécheresse. Pendant deux
ans !a chaleur avait été intolérable ; à
peine étailil tombé une goutte d’eau;
on avait été obligé de chasser les
troupeaux dans de petits vallons éloi-
gnés où coulaient encore quelques
maigres filets d’eau. La sécheresse
était telle que l'on commençait à
craindre que toute végétation dispa-
ral.
Ce fut au mois de novembre 1828

qu'il entreprit son premier voyage,
accompagné d’un ami, de deux soldats
et de six déportés. Il retrouva bien-
tôt le Macquarie, ce fleuve découvert
par Oxley, et que l'on peut appeler le
courant du désespoir

Mais bientôt l’eau devint rare, et la
petite caravane souffrit horriblement
de la soif. Un jour cependant, l’er-
reur n’était pas possible, ils enten-

des flots d’un fleuve, et ils le virent
bientôt reflêter les rayons du soleil
couchant.
«Les rives étaient escarpées, dit

Sturt, et nous ne pouvions faire. des-
cendre nos bêtes de trait pourles dé-

 saltêrer ; mais nos bommes se préci-
itèrant au bord de l’eau… Je n’ou-
lirai de ma vie le gri de jerreur ob de, désespoir qu’ils flrent entendre, et les

dirent à une petite distance le bruit |

regards abattus qu'ils tonrnèrent les
uns vers les autres en reconnaissant
que l’eau était si salée qu’ou ne pou-
vait la boire!» Lo

Cette riviere c'est le Dading, snr
lequel naviguent auijourd'hni nombre
de bateaux à vapeur, et qui alors clail
couverte d’oiseaïX aquatiques.

Sturt parcourul plus de 1,800 miiles
ret revint. > .. ‘
--* L'année suivante, il partit pour son
second voyage en septembre, al sui
vit les bords du Murrumbidgee,
grande et rapide rivière. Tout les in-
digènes qu'ils renvontraient leur di-
rent qu'ils trouveraieut Dientô' ou
leuve encore plus grand eb venaut
du sud-est. Ils conutinutrent leur
chemin, mais pen à peu le fleuvedi-
minua, et ils se Lrouverent, cux ass,
à l'entrée d’un marais où il menaçait
de disparaître. Stet laissa là ses
bagages, ses tenl s, ses provisions,
ses animany, sous la garde de quel-
ques-uns de ss hommes, et, montant
SUE Une pirogue avec son ami Mae-
Leary et six hommies, il se laissa aller
au courant du fleuve, remorquant
une peble chaloupie qui portait leurs
provisions Ils navignèrent ainsi pen-
uit plusieurs jours, et enfin In vigie
s’eerit qu’on approshait d'un grand
fleuve.
En quelques minntes ils furent

dans le courant de la Murray, le plus
grand de toute l’Australie.

Le Murray les enrporta bientôt jus-
quun confluent, que Start reconnut
être celui du Davinng, cette rivière
siièe qu’il avait rencontrée dans son
premier voyage ; puis enfin ils avri-
verent aun immense lie salé qu'ils
appelerent Alexandiina, et qui se
trouve presque en vue de l'O-éan. Le
problème était résolu, ils avaient Lra-
versé l'Australie ; 11 sSaxissiut mainte-
nant de retourner. Mais il fallait re
monter le courant à force de rames,
=} jour après jour, nuit après nuit,
ils se l'atiguerent à tour de rôle, sans
faire deanconp de chemin; cependant
aucun d'entre eux nase décourazgen,
eb ius revinrent de celte périlleuse
excursion.
Une troisième fois, accompagné de

M. Douall Stuart, Sturt partit pour un
autre voyage de découverte. C'était
en 1844, et ce fut alors qu’il découvrit
la rivière Victoria,aujourd'hui le siége
dan gouvernement et se penplant
comme par enchantement,
G: qu'ils éprouvèrent de souffran-

ces pendant ce voyage est à peine
croyable : les herbs et les bruyires
s'enflammerent autonr dens. et une
funièe empestée sembla reudre laur
irrespirable. En sortant de cette four-
naise, 11 entrèrent dans une sorte
d'Arabie Pétrée, pays immense en-
touré de falaises à pie et parsemé de
blocs de pierres du toutés sortes el de
rochers de toutes formes
La chaleur et la sécheresse étaient

intolérables ; avant de mourir de soif,
leurs bœufs semblaient danser sur des
plupnes de fer rougies an feu, taut le
sable était brûlant: Pencre séchait
dans leur plume, les couleurs avec
lesquelles ils voulaient peindre se sé-
chaient et s'écaillaient Is furent obli-
gés de se creuser une hulte souteraiîne
pour se mettre à l’ombre. Cest là que
monrut M. Poole, qui com:nandait en
second cette ex, édition.

Après avoir traversé ce désert, ils
découvrirent la baie de Cooper el se
décidèrent à retourner. Quel ne fut
pas leur désappointement quand, ar-
rivaut à leur premier dépot, ils le
trouvèrent abandonné ! Sturt regretta
amerement pour les hommes qm l’ac-
compagnuaient de voir que cenx qu'il
avait laissés en garde avaient tout ent-
porté : il leur fallut encors souffrir
de faim et de sf el se Lrainer comme
des mourants a travers des pays hor-
riblement difficiles.

Enfin ils arrivèrent à Adelaïde, mais
Sturt etait a eugle. Il est mort pres-
que pauvre, à peu près onblié de tous
Ceux que ses voyages avitient si vive-
rent intéressés, de tous Ceux «ui ont
recueilli de si grands avantages de ses
découvertes. Puis tu jour viendra où
le monde aura honte de son ingrat-
tude et fui élèvera des statues, pour
l’encouragement de ceux qui voudront
se sacrifier aussi pour li science et
l’humanilé. T

—<<— -

La Coralline.

-N. BeNanp.
  

 

 

Un fait singulier qui s’est passé der-
nièrement dans ce pays est venu cor-
roborer les observations faites en
France eten Angleterre sur les pro-
priélés toxiques de la coralline, qui est
une substance colorante dont l'usage
est aujourd’hui très répandu dans
l'inlustrie.

Unjeune Allemand de Chicago qui
avait assisté à un pique mue, fut
pris le soir de vertiges el de symptô-
mes graves attestant une délibitation
soudaine des organes digestifs. Des
médecins furent appelés ; l’un opina
pour une congestion cérébrale ; l'au-
tre pour vue affection cholérique;
bref les remèdes employés n’enrayè-
rent pas le progrès du mal; un troi-
sième docteur arriva; ce fut alors
senlement que l’on s’avisæ de désha-
hiller le mazade ; on reconnut, en le
déchaussant, que les pieds étaient
douloureux, et que la pean était en-
flamimée, tuméfiée, mais seulement
jusqu’à la’ hauteur des chanssetles,
dont la ligne supérienre était lracée
aussi nettement qu’avec un pinceau.

Cette circonstance attira l’atlention
des docteurs sur le tissu des chaus-
settes, el ils remarquèrent qu’elles
étaient teintes de cette couleurrouge
tant à la mode aujourd hui en Euro-

, et qui est particulière à la coral-
Ur,substance récemment découver-
te, et que des accidents déjà observés
onl signalé comme un poison actif
et dangerenx, Ajoutons que, lorsque
:a ugture du mal a été recônnue, il
Blalt* trop tard ; le jeune Homme a
succombe le lendesnain matin, mal.
grè les soins intelligents qui lui ont
été prodignés.
: C'est M. le professeur Tardieu qui a
le premier signalé les effets funestes

    

de la corallive. Voici le texte mèêrue
de la communication qu’il à faite der-
nièrement à ve sujet à l’Académie des
sciences : .
«Au mois de -msi de l'année der

nière (1868), je fus cousulté par un
jeune homme de vingt-trois ans. adni-
rablement coustitue el exsnpt de
tout vice-herpetique, qui élait atteinl
aux deux“pieds d’une éruplion vési-
culeuse tres aiguë et très doulon-
reuUsu, exactement hoznée à la partie
du pied que recouvre la chaussure el
qui dessinait sur la peaula forme par-
faitement regulière du soulier escar-
pin que portail le jeune homme. La
peau était violemment enflannnée, tu-
méfié, d’une rougeur uniforme, sur
laquelle se détiachaient de nombren-
ses petites vésicules, se rénuissun!
pour former de larges cloches ou bul-
les. L'éruption s'avcompagnait de
malaise général, de fièvre, de mal de
tite et mal de cœur, Le siège et le
forme de l'éraption m'avaient sur-le-
champ donuë à penser que la cause
eu était toutelocale, et je n'hésitat pri
à en chercher l'origine da 13 la chaus
sure que portait le jeune houime. Li
venait précisément de faire usage de-
puis quelques jours de chausettes de
soie rouge d’une nuance brès élégiunle,
que la mode s'apprétait à repardre.

«A (quelque temps de là un fait tout
semblable se produisit dims les même
circonstances sur un jeune homme
ani du précédent, qui lui-même, en
esstyant de nouveau ses chaussettes.
après plusieurs mois d'intervalle, fut
repris de la mème façon. Plus lard,
dans le courant du mois de septem-
bre, les feuilles publiques reprodni-
saient une note dans luqnetle M, 131.
dard, professeur de chimie à Ronen,
rapportail une observation pareille
par lui faite sur une paire de chaux-
settes qui lui avaient été adressées
par un Anglais, eb qui présentaient
sur nn loud teint en lilas, des lignes
circulaires en soie d'un rouge vif.
Liinflanunation de la peau était limi-
lee aux parties en contact avec les
lignes rouges. La couleur du lilas
était du violetaniline, le rouge était
teint avec de la coralline ; enfin, il y
à quelques jours à peiue, les journaux
de Paris raconkuent qu'une dame
américaine, ayant porlé des Las de
sôte rouge, avail va ses jambes se
couvrir de bontons dont quelques-uns
s'ulcérèrent, et avait éprouvé des
étourdissements et de vives souffran-
Ces»

La coralline est done, à n'en pas
douter, un poison d'une certitine éner-
gie. Introduite même à petite dose.
dans l’économie vivante, elle peut
donner la mort. Elle agit à la façon
des poisons irritants, notamment des
substances dites drastiques, de Uhuile
de croton tiglium par exemple, dont
elle reproduit à la fois l'action locale,
sous la forme d’une éruption vésieu-
lense très aiguë, eb les effets généraux
tels que l'inflamation du tube diges-
tif. Absorbée et portée dans la profon-
deur des organes, elle y provoque
d’une part la dégénérescence grais-
seuse que produisent diverses espèces
de poison, comme le phosphore, l’am-
moniaque et l'arsenic, et d'autre part,
elle s’y concentre, et peut en être ex
traite en conservant sa couleur spé-
ciale et ses propriétés tinctoriales.

Les expé:iences da M. Tardieu el
celles du docteur Ronssin out donné
lu preuve de ce phénomène. La vo-
ralline pure, extraite de l'acide phé-
nique. lequel est lui-même un pro-
duit du goudron de houille, à été in-
jectée à l’état liquide sous la peau de
certains animaux, cL a causé la mort
plus on moins rapidement, suivant la
dose employée. Au point oi elle avait
pénétré sous la peau, il existait une
violente inflammation du tissu cellu-
laire, avec infiltration purulente. Les
intestins présentaient des traces ma.
nifestes d’une inflammation aiguë de
la membrane muqueuse. Le foie of-
frait une dégénérescence graisseuse.
Enfin, el c'est là le caractère en quel-
que sorte essentiel de cet empoison-
nement, les poumons chez le chien et
surtout chez le lapin, étaient comme
teints par la matière colorante, et pré-
sentaient daus toute leur étendue
une très belle nuance écarlate, qui se
répandait uniformément à leur surfa-
ce.
Les accidents qu’avait jusqu'ici dé-

terminés la coralline chez l’homme
s'étaient bornés à une affection locale
fort douloureuse, et à quelques trou-
bles de la santé générale, heureuse-
ment sans gravité. Mais le fail qui
s'est passé à Chicago démostre que,
dans certaines conditions, son absoip-
tion peut avoir les plus graves consé-
quences. Ce faut, rapproché des ob-
servations de M. Tardieu, prouve suf-
fisamment combien il importe à la
science de l'hygiène et de la médecine
légale de se tenir au courant de la
marche et des progrès de l’industrie,
pour étudier l'influence que peuvent
exercer sur la santé publique les subs-
tances récemment découvertes on em-
ployées dans les arts.—Courier des E.-
U.
se

—Nous cueillons en passant, dans
l’intéressant Cosmosde notre confrère
M. Victor Meunier, un fait Lrès cu-
rieux dont l’explication sera attendue
avec impatience :

« Une nouvelle subtance vient d'é-
tre découverte récemment près d’A-
délaïde, en Australie, où elle est en
assez grande abondance. On l’a prise
d'abord pour du caoutchouc minéral.
On la trouve étendue en larges pla-
ques sur la surface d’un sol sablon-
neux. Elle parait sumter du sol, car,
lorsqu'elle à été détruite par le feu,
elle se renouvelle après un certain
laps de temps et forme des conches
d'épaisseur variable ressemblant tout
à fait à la gomme élastique. »
Soumise à la distillation, cette subs-

tancea donné 82 0;0- de sou poids
d'huile hydrocarbonée. On l’a essa-
pée pourisoler les- fils de cuivre des
ignes télégraphiques, mais elle n’iso-
le pas si bien que le caoutchouc, ;

1 est probable que notts avons affai-

 

 re à un nouveau bitume. Mais que de

 

choses restent encore à découvrir sur
lu petite houle de terre où nous som-
mes confinés ! Et cependant, combien
celte boule est immense si on la com-
pare à l’homme, et petiie si on la me-
sure à l'activité de son génie ! Par-
tout aujourd'huie les expéditions s’or-
ganisent pour en découvrir les der-
nières parties inexplorées. Cine expédi-
tions Shnten route pourle pôle nord :
trois allemandes, deux anglaises; elles
“elipretrotent sept navires.

La première est commandée parle
vapitaine Hagens et M. Dorst; elle
“omple explorer la mer entre le Gro-
énland, le Spitzherg etla terre de Gil-
"is, Lit seconde est celle de M. Lamont:
olle va durs les mèmies parrages, mais
‘nelmera plus vers la Nouvelle Zem-
le, La Lroisième, sous la conduite du
capitaine Pallisor, va également à la
Nouvel'e Zemble. Le capitaine Mas-
hageu dirige la quatrième expédition,
juisnive lie côte nord de la Sibérie,
1 cherchera vers l'embonchure du
letisset les célèbres gisements de
nanmoutles, Let cinqusète et derniè-
re est celle de la Germania, qui vent at-
teitlre le pôle par la côte orientale du
Groënland

Et da nôtre ? Bile dort sous l’indiffé-
rece publique UO Béotions LL.
Nous avous recde M. Carbonnier

un petit volume qu'il vient de faire pa-
raitre sur l’'Écretisse, ses mœurs, si
reproduction etson éducation. Rien de
plus curieux que les observations que
l'auteur a recueillies sur les points les
plusobsenrs dela vie de ces crustacés.
Tout le monde aime l'écrevisse en
buissou  rntilant, an centre de la
table; mes tout le monde n’a pas le
contra de s'aller mettre en embus-
cale perdants des semaines et des
mois pour apprendre comment ces
bèles se reproduisent, où par quel
mvsière elles viennent à retirer cha-
que année ces gants de pierre qui
constituent leurs pinces. Car enfin le
problème n’est pas autre que si nous
voulions retirer notre main d’un bra-
velet qui nous étreindrait exactement
le poignet.
M. Carbounier areconnn, dil-ilque,

quelques jours avant la mue, la
membrane interne recouvrant l’ani-
mal se détache de la coque externe
formant la carapace. L'écrevisse alors
peut se mouvoir plus facilement à
l'intérieur de sa maison : elle en pro-
fite pour contracter les parties char-
nues de ses pinces et les retirer en de-
dans, peu à peu, par l'ouverture for
mantle bracelet au bas de l’étui. On
s'explique d'autant plus facilement ce
mouvement que le muscle emplissant
les palles est comprimé et aplati, tan-
dis que la section de l'istlime à pas-
ser est, circulaire.

Pendant qu'elle retire ainsi ses
gants, elle déchausse également toutes
ses autres pattes el les ramnène à lin
térieur, se contractanl, autaut qu’elle
la peut, sous sa carapace : puis, quand
tout est detache, elle fait un effort su-
prèmeet fend la croûte vers la partie
supérieure du tronc, entre la tête etle
premier anneau de l’abdomen.

C’est une grave opération, c’est une
période de crise terrible, c'est une
époque critique après laquelle nous
voyous la pauvre bestiole immobile,
désarmée, et ue ponvaul cependant
fuir en nageant que le second jour
après su mélamorphose. -
Combien jusque là d'ennemis aux

agnets! sans compter les frères et
sears qui ne demandent que plaies et
bossus!
Un des membre les plus distingués

de la société d’acclimatation, M. le
marquis de Selve, à entrepris depuis
quelques années de cultiver l’écrevis
se commeailleurs on cultive l'huître,
commebientôt on cultivera le turbot
et les autres poissons de la mer et des
rivières- Profitant d'un domaine
(qu'il possède près de la Ferté-Alais et
dans lequel des tourbières considéra
bles sont wraversces par l'Essonne, il a
creusé, là dedans, douze kilomètres
de fossés dans lesquels il a entrepris
l’élevage de l'écrevisse.

Hatons-nous d'ajouter que ses
efforts ont été couronnés du plus ma-
guifique succes, et que, s’il a dû de-
mander à la lrusse 350,000 écrevisses
ponr ensemencer et peuplerses ruis
sceaux, il en possède aujourd'hui, en
six ans, plus de 10 millions, qui cha-
que jour approvisionnent Paris !…
avec bénéfice, justement et légitime-
ment acquis.

 

M. p£ La BLANCHERE.
 

INFORMATIONS.
 

On continue à Ottawa l'enquête sur la va-
leur des propriétés de Reilfenstein.

 

Il parait que les partisans du rappel de la
confédération, à la Nouvelle-Ecusse, out déci-
dément pris des mesures pour s'abstenir de
prendre part à toute démonslralion à propos
de l'arrivée de Sir John Young a Halifux.

 

Le Chronicle d'Haliax publie un violent ar-
ticle contre ln candidature de M. Archibald, a
Colchester. FI dit que soñ alliance avec des
hommes comme les sénaleurs MecCulley et
McLellan, qui ont trahi leur province et la
cause du rappel, engagera ses adversaires à
redoubler d'efforts et d'activité pour amener
su céfaile.

La construction du chemin de fr d'Anna-
olis, à lu Nouvelle-Ecosse, avance rapidement,
ne nouvelle section depuis Lower Harter

jusqu'à Annapolis sera ouverte au commerce
le 18 courant,

 

IMTon. M. McDougall partira d'Ottawa,
lundi, pour se rendre 4 la Baie du Tonnerre,
dans le Nord-Ouest.

11 ne sera accompagné d'aucun membre du
cabinet, ni do. I'Hon. M. Carling,comme on l’a
d'abord annoncé. ;.

L'absence du ministre des travaux publics
sera d'à peu près six semaines.

Le ter courant, un grand incondie i Frédé-
rieton a menaëtde «détruire les édilices parle-
mentaires du Nonveau-Brunswiek. Une dizaine
de bâtisses lurerit béü'ées, et celles du parie-
mont prirent Feu ; mais l’élémont destructec r
fut bientôt maîtrisé.

 

Il parait que le gouvernement d'Otlaw t n'a
pas cede à coiti de Québec lu Ma son dé Ri
forme do SL, Vincent de Paul, jour oa faire
un pénitencier, Ls cabinel fodéral a sumple- ment noupmé un commissaire qui duvra fuiro

uu pénitencier à Kingston,. Avrès 

rapport sur Ia possib.!ilé
cor dans la localité.
Dans le ens ou le gorvernement 1 i

i 8 ocal achè-
Leruit les bâlisses de St. Vincent de Paul, oncoustruirait une nonvelis Maison de Réformeplus près de Montuéal. '

 

d'établir un péniten-

——

On a commencé à réparer un monument
national—celui de Wolfe «L Montcalm dansle
Jardin du fort à Québec,

Les travaux de réparation seront payés au
moyen de souscriptions recueillies dans ce but :wais il fandra une nonvelle somme pour l'u-chat et la pose d'une balustrade en fer autourdu monumant, Pour mener à bonne fin vo
nouveau projet, M. I. Fry, qui, à pris Pini-
tintive des réparations, fait un nouvel apps’ a
lu générosité el au patrivtisme de ses conci-
toyens.

 

Un député du District des Trois-Rivières
vient d'apprendre à ses électeurs une nouvelle
dont on ne se doutrit guère à Montréal et à
Québec- c'est que la confédération a produit
des résultats si satisfaisants que le peuple ts
voudrait pas un changement. Evidemment vo
député est un lecteur assidu de lu Minerv:
car la feuille ullru-conservatrice des Trois.
Rivières, tout en fermant les yeux sur le mat
qui exisle, n'a jamais osé dire de pareilles in. py
jee,
Voici comment le Journal des Trois-Riviè 64

rapporle'le fait :
« Saus entrer sur le terrain de la politique

M. Gaudot dit que tous ceux qui s'étaient da
bord montrés mécontents de la Confédération
qui prétendaient qu’elle devait bientôt gieney
lu taxe directe, reconnaissaient aujourd'Ini
leur erreur et se ralliaient franchement autour
de nos nouvelles iustitulions.”

Sans entrer sur le terrain de in politique
M. Gaudet fait atlusion à une transformation
politique dont les résultats sont la confusion
et la stuine do ses auteurs, et la confirmation
des pridictions de ses adversaires, Les blue
teurs de Nicolel n’aurnieut qu'à visiter, pen-
dant quelques heures, les hommes d'affaires et
les sommités commerciales «dela province pour
se convaincre que le besoin d’un changement
radical dans nos institutions politiques se fait
vivement sentir, et que leur député est dans
l'erreur lorsqu'il affirme le contraire.
Non, In population n'admire pas l'état de

chose actuel: la confédération, monument
plein d'horreur, s'écroule sous ln mépris du
peunle! Ce qu'il nous faut, c'est un nouvel
edifice Fâsé sur la liberté commerciale, I'indus-
trie mannfacturière, et la prospérité générale,
—choses que l'indépendance peut seule nous
procurer.

 

Le gouvernement de ln Colombie Anglaise a
l’intention de changerle siége deson gnuver-
nement, Victoria ne serait plus la capitale de
la province.
A propos de ce projet, nne députation com.

posée de MM. Win. Fisher, de la Colombie
Anglaise, Charles Turner, T. N. Phillips et J.
Walpols, MM. PP, a eu une; entrevue avec
Lord Grandville, au Bureau Colonial, le 22
juillet dernivr.
ES

FAITS DIVERS,

HARTZ—Le magicien Hartz conlinue i élon-
ner les spectateurs par ses illusions -merveil-
leuses. Allons le voir en foule.

CHAUSSURES A BON MARCHÉ.—Congress pour
Dames, 31.00 à 31-50 ; pour hommes, $1.75 it
3250 pour enfants, 55e à S1.00, au magasin
de BE. ANGERS, No.418 et 420, Rue Notre-
Dame, entre le magasin de Morison et In Rue
St. Pierre, jno—209.

UNE AUTRE FUITE.—Décidément les prison-
Nivrs ne sont pas en sureté dans lu prison de
Québec. Un détenu, ui aidait des maçons à
construire un mur, à voulu suivre les traces de
Bis Bellean, et prendre la clef des champs.
Malheureusement pour lui, deux gardiens ont
décharzé vers lui des armes à feu, et ont re-
ussi à l'arrêter de nouveau.

Ti est henroux que la chose soil arrivée ainsi
car autrement, il est probable que le géolier
aurait encore en le déplaisir de recevoir une
lettre semblable à celle du célèbre Bis.

MASCARADE.—Nos lecteurs remarqueront,
dans les colonnes d'annonces, qu’une grande
mascarade aura lieu ce soir, au Kond Si.
Jacques.

L-s vélocipèdistes costumés seront très
nombreux, et les costumes de la plus grande
originalité. ;

THOUPE GLODOCHE.—Les réprésentations de
celle troupe attirent, chaque soir, une foule
nombreuse au thédtre-royal. Le Quadrille
des Toqués a été plusieurs fois applaudi avec
enthousiasme, el surtoul,lier soir, ou la troupe
Fa danse a la perfection. Rien que cette danse
suffit pour engager les spectateurs à assister
de nouveau aux représentations.

Les membres de cette compagnie, qui sout
tons très agiles, sont d'excellents acteurs dans
la pantomime. Hier soir, ils ont joué avec un
succès sans pareil.

ADMIS A CAUTION. — II y a quelque temps, M.
Demers, capitaine du vapeur Fashion, et son
pilote, Piorre Malette, furent arrètés sous ac-
cusaticn d'avoir dirigé leur vaisseau sur ln
vapeur Dagmar, dans le but de le couler a
fond, et le causer la mort des personnes
qui se Lrouvaient à bord.

Mardi matin, les deux accusés ont été admis
à caution, en altendant leur procès qui vst
fixé au terme de la cour criminelle, en sep-
tembre prochain. 77-
Ou pense que les propriétaires des deux

bateaux feront un arrangement entre eux, ct
que les accusés ne seront pas traduits devant
un jury.

HIS BELLEAU. — Cet intéressant personnage
devient de plus en plus célèbre puisque notre
confrère du Journal de Québec juge propos
‘de publier sur sa vie les quelques paragraphes
suivants:

« Bis Belleau, qui fait parler de lui depuis
quelque temps, a eu une vie assez aventureuse.
Îl a vu le jour, nous dit-on, dans une petite rue
sde Québec que l'on aprelte le coin de Sébas-
topol. Depuis qu'il a l'Âgo de raison,il a passé
son temps en prison. ;

« A l'âge où l'on se choisit un moyen d’exis-
tence, Bis Bellean, qui ne se sentait nul goût
ni pour les professions libérales, ni pour les
travaux manuels, se choisit le métier de fin
voleur, et, depuis ce jour mémorable,il n’a nul-
lPment fait affront à sa promesse. Pendant plu-
sieurs années,il devint le fléan desfatbourgs
qu'il rançonnait et mettait à contribution.
Doué d'une force extraordinaire, rusé en diable,

il déjouait les plans de la police et Ja metlait
sur lesdents.

« Mtiis il arriva une aventure qui vint l’ar-
‘rêter pour un temps dans sa carrière de bri-
gandage. Un jour, il se prit de querelle avec
un nôminé Légaré el lui donna un coup de
poignard. Craignant les conséquences desou
acte, Bis s'esquiva aux Etats-Unis. On était
alors au temps de la guerre américaine. Le
gouvernement fédéral et le gouvernement des
Etats du Sud offraient des primes considéra-
bles aux volontaires. Bis vit là une occasion
de combative pour la liberté, qui lui est si
chère, et d'expioite: une mine de greenbacks, et
mit son projet à exécution. Il s'enrôlait duns
un régiment, touchait la prime qui était quel-
quefois de $1,000 ct s'esquivait pour jouer le
rnème tour plus loin. Il devint ce que l’on ap-
pelait un Bountyjumper émérite. Onnous dit
qu’à la Nouvelle-Orléans, Butler offrit une re-
compônse considérable à quiconque lui ramè-
norait le voleur déserteur. ; .

* Voilà ses exploits dans la guerre amér.-
caine. ; .
« Mhis l'amour do Ja patrié et l6-dérir d’é-

chajiper à une condamnation. àmorte rame-
nèrent cn Canada. LE
« Mais on lui fit une mauvaise réception, et

losjuges l'envoygtent expier un ancien ‘méfait
quatre ans

de reclusion, Bis Bellead repaiut à Québec,
vivant comiae par le passé, et toujours sur-

veillé par la police. On connait ses derniers

 

pa
te
s

S
i

#3
71

   

G
C
E

N
R
A
S
T

«
R
R
R

a

 

EU
4
bo
fl

R
A
T
T
R
A
E
R
E
T

 

con

ac

sus
jest
Len
l'an

@lis
ten,
dan
glai



w
e

Ae

 

i
+

à

 

e
e
e

R
e

rsAinerkRAD. as

    

JEUDI, 12 AOUT 1869

 

is ds +

  

 

  

LEPA
   

coups de main, A.rété sus sonpcon, prévenu
d'avoir vole 1e cotfre-lurt du Gran-l-Trouc, il
£ut logé à la prison de Québec, mais rien ne
put retenir ce terr.ble pe isionnaire. ;

* Ii sechappe deux fois. d'aburt. 11 couti.

nue son meslur, se frit prou ire par In police de

Montreal, el, cerouede nouve iu à Quebec,11 se-

chappè tue Lr-isième lus. .

Onle dit exilé aus Etats-Unis.
« Ou ajo.ile pui a adressé à tu hom ue de

police tss | guos suivants : ; ‘

es Je suis à lu Irantiere; ma santé esl res.

bonne: je s mhaite que te vôtre = it de mème.

Dites au géôlivr, M. Mebaren, que j+ le re-

Mercle desis 8 515 82 NS, #. (file jo suis Content

de tie plus musnger du le soupe du gouverne-

ment. | ortez-vous bien.
« Votre uncienne conun'ssance,

+ Bis Becirau”

vor LE $37.— Mardi. un jeune hom ne, arri-
vé de Queb.:e parle vas or du Malin, GN10.1Git
à lu police qu'u. lui ava.l enleve une sole
de $37. ; ‘

El saconta qu'un hom+, quit avait conan
à bord du ape, vint à cut, pendant la jour
mia, 64 lui demanda un rèl de cupiastres,
Le jeune hounne cunse 1tit, «5emil it Guns ber
l'argent, lorsque son cuprunben illa bo :r-
se, qui conte ail à pou près H37 el ze sauva.

Le pérd.cut à a-Linis qu’il etat sous l’inill reu-
cé iles bois-virs aleoofeques rorsqu'on fur @-
leva son argent,

  

INCENDIE,—Ou pense que les inc ndiaires de
Faunce deemedonl reeeae: lene eave
depuis Une semaine, les incoudies dans les
greni:rs à fon, el Ibs hangars sout tres fre-
quents, Mardi soir, te Prise déclara dans le
grenier à luin dani elab ¢ non vecupee dans
une ruelle de ju rue 5... Louis près du la côte
Gosford.
En quelques instants, des tourbillons de

Hames s'echappaient Ju toil et parcoucaient
toute l'étendue de lu bâtisse.
Les pompiers de la stat.on du pulais-de-jus-

tice arrivèrent sur los lieux avant que lalirure
fut sonnée, et dix nunutes après, le feu etait
éteint.

Cette bälisse est en partie ulilisée € nine
manufacture deu ciment pour les trottoirs ;
mais élément destrucleur t'a pu alleindre
cette partie.
Le feu s'est décliré, dans la même étable,

Tautomnag dernier, eu à la lin de juin.

  

 

ÉTRANGE.—Uni citoyen respectable duvillige
de Bergerviile, sar le chemin Saml-Louis,
nommé Beaurivage, mourut vendredi moelin, à
li suite d une longue maladie. Les parents
firent les pré,aralil+ necessiires pour sou in-
humalon qui deva l'avoir lien après le laps de
temps crdinauwe, Mas uvant que l'heursde
le dépose dans sa bière ne futarrive, ou aper-
eut de grosses goutles de sueur perler sur le
front du moribond, et I'on comprend facilement
que celle découverte ciusa une forte sensation
parmi les parents el les amis qui se trouvaient
alors ‘pr:senls, La nouvelle s'en repaudit
bienlol dans tout le village, el lu maison où
était le dé:unt Fat envahi: pur les voisins exci-
tés par une anxieté porter au plus haut degre.
Le môducin gi avait donne des soins a Beau-

rivage pendant sa maladi: fut mandéet il vint
sans délai examiner le cadavre pour puuvoir
constaler, s’il ÉLait possible, si l'homme était
bien mo.t. Le corps, les jumbes elles bras
élaient froids, indiquant, autant qu'un examen
extérieur peut Te lune préju cer, (pue lr viselut
éteinte. Néanmoins, 11 cent devoir conseilter
de différer encore l'inidimation, Hier matin, le
doute n'etait plus possible parce 4 il se mani-
festait dus signes uvidents de decomposition,
et le défunt fut enhume à St, Colomb de-Slery,
dans l’apnès-midi. Nous n'avous pas bésoin de
dire que celle affaire a été l'unique objet des
conversations dans hi loeuite, pendant ces
derniers jours, et nous pourrions Ajouter que les
commentaires vont encors leur Lrain, et plu-
sieurs étant restés avec des duutes.—Journal
de Québec.

    

— Nous empruntous à "Echo Agricole le pas-
sage suivant qui intéresse specialement fes
habitants de la campagne:
Ou à la mauvaise habitude, à lu campagre,

de manger 1e lail 1roid pendant ete, alin de
se rafrai bir. C'est un grand Lort, parce qu'en
le faisant, ON s'expose lemérair-m nt à ae fa-
nestes accidents. Voici deux faits graves, entre
mille autres qui prouvent Ce que nous asan-
cons 2

Une | ersonne que nous avons parfiitement
connue, mangea tin jour,  cendaut l'été, du tait
caillé pour se rafreichir; elle Fat saisie à l'ins-
rant par an froii telleuent glacial, qu’elle tul
atleinle d'une espèce de paralysie du Lous ses
tHesnbres «L qu'on ell beaucoup de pease d la
rappeler à la vie,
Une jeune paysann>, f rte el vigoureuse,

ayant Je cor,s echaulle par le travail de lu
fenais 1, en rentrant à son dumicile but, coup
sur coup, deux tusses de lait-troi |, alin de se
rafraicl vr. Elie ful alleinte aussitot de coliques
tlroces, el en pro e à tune prostralion phys.que
et morale des plus inlenses. Le médecin qu'on
appela auprès d'elle lt condaumna ; et, en ofl:L,
onze heures après l’ingestion du lait, eHe ren-
dit le dernier soupir. Le do:teur fit antopsie
ile son c rps el vit que la partie vi se trouvait
le lait etait déjà gangrenée. Ceci est lucie à
comprendre: en effet, le froid glacial du lait
ayant paralysé la eerculation du sang, la gau-
grène su déclara aussitôt.

Mettez dulait caille et froid sur les racines
d'un arbre, il périra in‘a:lliblement: c’est un
fait coustalé jar lès expériences qu’on à files.
Un ne doit donc jamais manger du lait roid,
surtout lorsque le corps est cu sueur.

  

 

Télégraphie Générale,

Londres, 10.

Le bill de prêt du Canada à passé dans la
chambve des lurds.

Madrid, 10.
Le consul espagnol à B ry.nne annonce par

une depèche que los cirlistes se rassemblent
encora-sur la frontièrs, eL ont Vintention de
faire uns invasion on Espagne, demain.
Le g mvernemeut est prêt à los rencoatrer

sur Loulela ligne
Toutes les bandes carlistes, miintenant dans

le pays, cherchent un refuge dans les monta-
gues,

Paris, I0.
On pense généralement ici que le Baron de

Beust, en faisant allusion si pusilivement à
l'amitié da la France, désirdil fairo conrprendre
qu'il ne considerail pas la Prusse comme, une
amie sincère.

; New-York, 10.
Les agents de la ligne Hambo"rg ont on-

Voyé l» vapeur Cambria au secours du vapeur
Germunia.
i Le Cambria était surle point de partir pourl'Europe avec unu cargnison complète, mas ilà déchurge, et est pari, ce soir, pour Terre.
Neuve, PEN DÉLITS À EA

Sin Francisco, 10.
Les ro-etles du cheminde fer C-ntral Pacificpourjuillet ont élé de $579,000.
Les résultats des opéralio:1s des premiers troismots, depuis la jonction des lignes de l'est, indiquent tin revenu’ db $7,000,000 par année,

dont $3,000,000 sont des prolits clairs. ’

 

mice(QD) me !

D“pêches de Minuit,
1

L | Londres, 11.
© Jarlemont a été prorogé vurd'hui parcommission royaio. vorogé a)
Un message de Sa Majesté annonce qu’elle

à conflance dans le maintien de la paix. LiLes négociations évec.les Elads-Uma'ont-à
Suspenmnes de consentement mutuel. Sa Ma-Jesté espère que ce delai contribnecr à main- |itenir les relat hut pais 8 "biViros lations dés dout pays ur fa bâsede

Llucte alo Pabol tion des privilbges dao J'E- |glise Irlande aifermirs la puix en IHunilèet
tenilra À unir Loutes les classes do son peuple
dans un uccor-l fraternel avec les sujets an-glais ou écossais.

M. Gladstone es) alié an {ord de la mer
pourrétablir sæ santé.

Lverpool, 11.
A propos du commerce centre | A izle erro et

les Etats-Unis, M. M orelbual à donne à lu
Chambre ds Cumuerce des rensoigueur nuls
sur lus ressources dos Buats du Sul.

Le Tunes de Londres, dans ta article sur
l'abolitiondes privite ies de UE Lise od Tela,
dit que quelque soient ses resaltals pratig ies.
celte mesure est le plus grausl acte de legisha-
tion moderne. Unide sus cou -equonces
été la crssilon pur ls autorites du + Timty
College ” de teur opposition à l'a lunission «es
catlioiiques el des nun-coufu-nistes à su.vre
les cours.
Les evé pues inlandais ont fait preuve de

bouts sens owe mst ab des gas bes LaT.prues
aussi Din que le clecge qrennant part à
l’election des quetats dans lie nouvers Kgise.
Les yrotestut ons extrêmes ont cesse, el les

eatholiques a :ceplent fear triomphe avec re
connaissance el td ration,

 

  

Lish nue, 11.
La Chambre Haul » a censuré le unni-to e.

La dewiss.on de tnt le caniaet estinninen.te

Flureuce, 11.

Les gouvernements d'Autriche et A talie
ont echiuge des explications salska sinus
sur dos docuères émeutes cutre us mwalelols
autrichiens et italiens. .

San Francisco. 11.

Le chemin de for Westeu Preitié est com-
enuplets entre Sacriuiento el Sivrstou, Les
trans veguli ts comment à mrcher au-
juurd hui,
 

CO MM ISNLCE.

MAKCHE MONETAILE,

Mentréal, 11 Août, Iséis

L?oi ouvert à 136 et fermé à
Argent anéscaln netteté «23

5;   

 

vein a Tif en
ur,
Acheté à 714 el vendu à 75eu argeut dur,
Argent dar ached de i d'escomple et ven.

da à 2} de prime.
Billets de in Bunque du Haut Canada, achetés à

15 vendus à 33. Bits de ta Banque Royade Cie
nadlenne, acheté avi. Change ste Londres à GO
Jours a Jo.

  

OSCAR TI RGION,
No. & l'iuce-d’Artue

=-——

COTE DES FONDS A NEW-YORK.

‘New-York, 11 Aout, 4.30 P, M,
Ouv' Fer, uv’ Ker

Jr “ee 1553 1453 Roek ..... +... 317 117
Malle Pacifique «ti st;, North Western 92 92}
West U: Télés. 3x «preferred 10141002
Nas Central. 212 211 Fort Wayne.. 151
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MACDOUGALL & DAVIDBON.

Courtiers
Rue de l'Hôpital.

MARCHE DE MONTREAL.

 

 

Montréal, 12 Aout, 1969.

Farine par qrts de 19% Ibs.-Snper Etra, 0.00 à
S'L00; extra 40 à 5.00; de goat, $3.30 40.00;
Superfine ble du Cunnda, $5.274 À 5.30; superfine
blé de l'Ouest, 95.22} à 5.25; furte supertine_du Ca-
nada, $5.30 A 5,01, sUpertine (le l'Ouest, 84.25 à 5.30:
superting marque de Incité, 53,80 à 5.85; superfine
du Canada No, 1 $0.00 à 0.00 et No. 2 30.00 à 0.000;
superfine Etats de l’Uuest, No, 1 $0.00 a 0.00; et
Nu. 2 $4,75 À 490; fine, 3L5U à 0,00; moyenne,
S000 4 000; recoupes $0.00 à 0.00; farine en suc,
blé du Canndn, $2.50 & 5.55 par 109 lus.
Farine d'avoine par 20 1bs.—35.50 à 85.75,
Blé par mts de 601bs.—Nominal à $1.20.
Pols par G0 lbs.—De 50.00 à 1.05.
Blé d'inde par 56 1bs.—Nomlnal de 85e à 90,
Avoine par 82 1bs.—Nominale de 45e à 46c,
Orge par 18 lbs.—Nominal.
Seigle par 56 lbs.—Nominal.
Beurre par ib.—De 154 À 16 selon la qualité,
Saindoux par Ib.—De 15jc. à Ibc
Fromage par Ib.—Le 10e à 10jc,
Alcalis par 100 lbs.—Premières, de 5.424 à 6.47}

selon In quallté ; secondes, de 4,70 & 4,734; troi-
sièmede 4,30 a 0.00,
à Lr, premidres, de $5.658 5.07}; secondes,
e $0.
Lid, par qrts de 200 lba.—Marché ferme ; mess

do 23.25 4 28,50 ; mess mince de 00.004 00.00 ; prime
mess, do $21.00 4 $21.60; ventes de prime de $20.00
à 320.50 nominal,

——————

MARCHES DE CHICAGO.

Parle Télégraphe.
. Chicago, 11.

Fieur tranquiil ur extra du printemps 07:60.
Blé—Ventes de No. 1 à 1,47; No. 2 à 1,48, .
Dansl'a s-initi lé No. à était languissant de

1.31} à 1.1 se
aride plus ferme; No. 2 & 98jc; Nola

97jc :. te 3. > .

Ballo tranduille;de reE1010 nobif el plus haat; , £ Ot
pet plus formes ventes le No. 2 de 1.80 à 1.304

pour vendeurs en septombre.
Alcohol tranquilieà 1.05 pour nouveau,
Provisions adtifet ferme, C0
ard 33.75 0 31.00, 4: Ve
Satndoux ferme; de 18§e a 18¢.”

—— Les

MARCHES BUROPEBNS. es
Par le Telégraphe. 1

 

, Londres, 11 p.m.

pour argent, #2 ; A-compte, 93; Bons
jernnquilleoherranauiio Hw ti ;. 6
‘ot W., 23} ; Litfe, 10}. Lt 1 1.

y 15. Upland, 12}; Orlénne, 18 n 18};
tonETdorobras Bie” didn, ts
[pour Burope. Safiilous, 72s.

' Liverpool, 11 au soir,
> 3 Upland 13d. Orléans 13d; ventes

12000nationBd role rafing 1s 8d, Hullo de Mn £53.

bouteille, où 6 pour $7.50.

MARCHES DE NEW-YORK.

Par le Tétégraphe.

New-York, 11,
Or 854 ; argent 7 pour cent.
Cowu nouslnul à 3316,
d'urine 5e à 0e plus basse; reçu 8,000 yrts; ven-

tes 6,100 arts de 5,40 À 6.50 pour super de Pld ot
de l’ouest; 6,90 à 7.85 pour commuré 6 choisie «x-
trade I'Etat; 6.300 7.50 pour cominune a ch ae *
extra de Ouest,
Farine de seigle tranquille.
Blé Ze À Se jus Lus$ reçu 114,000 mits;

55,000 mits de 1,54 à 1.651 pour Nu. à du priniteniyr :
1.5) pour No. 3 du, e4 L75 pour ambre de "tat,
Selgle tranquille,
Blé-a'Tude lu bufsse; recu 05,000 mts; ventes

$7,000 mis de L114 117 pour nouveau sail mel. de ©
l’ouest,
Urgu nominule, ;
Avoine lourde; reçu 52,000 mit-; ventes si

mis de 76c à 78e pour de l’Unest.
Lard ferme de 33.00 a 83.25 pour nouveau ness.
Salndoux lungaissnnt de Lica 2e, pour fonta à

la vapeur, el Zuc à S02e pour foudu au chaudron.

   

 

 

Port de Montrénl.

ARRIVAGES,

Coillette Louisiana b Convean, Pletou, 21 juillet,
19 1 Charlebois, carbon, s2,

FLOTTE FLEUVIAL.

Chaland St. Michel 119 cordes de bois; Chal. Arline Wa000 pieds bols de service; Chal, Ale 15
wordes de bois; Chuinnd Romoubl 71 do; ebuiund
v'aughi-u- Dalloz 100 do; Chadand St, Louis 290;
Chalana Victoria 5 do; Chaluud Vetphine 5 dos |
Ghahtnd Curoilneÿ4 do; chaluand ltudoiph 15picd
bois de service ; chalaud Sanh 33 eordes de bols;
csuland Cariough 56 do.
A0)re

IMPORTATIONS.

—_

PAR MONTREAL ET CILAMPLAIN 12 lt.

H McAdiuns4es; Duncan et F2 demi bt; RB
Funtrie 1 bu fromage, 1 by, 2 Mats; IS À smith à
Best Frothinghum et W 1 bt; P N TOI l4 sues

Hensinger 2 es; J Reoney 1 bi; KHiott el S 8
do; I' Wilson et cic 1 do; dévanis, Met cie 2 bitlies;
T Labatt 3 bis; T Darie 3 balles.

PAR LE G. T, R. EST,

J H R Molson et Frére 193 bts, 17 boue ; Darling
et cit l'art, 6 bts ; Ralter et IX 5 bts; Shearer, Mels
et cie IU bulles.

 

 

NAISSANCE,

—En celte ville, Je 11 c:urant, la Dame de
M. Guillaume Hardy, Professeur de Musique,
uns lils,

—A Notra-Dame de S*. Hyacinthe, le 9 cou-
laut la Dame de George Galurneau Eur, de
Montreal, une lille.
 

AVIS SPECIAUX.

SIROP COMPOSE DE JAMES L. « ELLOW’S

ST. JESN, No-lt.

 

 

Préparë seulement par l'ellows, Chimiste de
st. Jeun, N.-B, qui est le seul propriétaire et mmu-
nufactureur,

M. FELLOWS:
MONSIEUR,—Je désire vous faire part du bie

que m'a eatisé l’usage d’une bouteille de votre ss

rop Composé. J'ai souffert depuis plusieurs un-

nées des Bronchites Chroniques et me suis servi
de tons les remèdes dont j'ai entendu parler ot

obtenu les mellleurs conseils médicaux et Je n'ai

pu en avoir qu’un soulagement ternpioraire. Une

nutellle de votre Sirop in’a recomforté beaucoup
» Je suis heureuse de dire que Je t'ai pas eu un
seul syimptôme de inaladie depuis que je m'en
suis servi,

Lien respectneusement,
Votre twoute dévouée,

FUIZA DEAN,
St. Jean, N,-B., 2 Noverr bre 1867
Vendu cliez tous les Apovu.Culres. Dvix $LôU lu

JAMES 1, FELLOWS, Chimiste,
St. Jaun, N.-B

FRANCIS CUNDILL & CIE, !
Agents en Gros,

31. Rue Lemoine, Montréal.
 

Le Grand reméede ane
gluis. Célèbres Pilules de Sir Jumes Clarke, pour
les femmes—Uette médecine inappréciable ne
faillit jarnais de guérir toutes tes douleurs dunge-
reuxes el incidentes à lu constitution des femmes.
Elies modèrent tous les excès et fait disparaître

oute “hstruction, provenant de n'importe qu’elle

cause, “L‘’u peut compter sur une guérison rapi-
de.
Klles conviennent plus particulitremant aux

femmes mariées. Ellés régularisent en peu de
temps la menstruation,

AVIS,
Dans tous les cas d’affections nerveuses, douleurs
de reins et dans les membres, lourdeur, épuise-
ment, palpication du eœur, abattementde l’esprit,
hystériques, maux de tête, fleurs blanches, et
toutes les maladies occasionnées par un système

du mauvais ordre,ces pilules guériront quand mé-
me tout autre moyen nurait failli.
Direction complète sur chaque pampblet qui

enveloppe, lequel devrait être conservé.
Une bouteille contenant 30 pilules et entourée

de l’étawive du gouvernement britannique, sera
envoyée /rarco sur réception d'une piastre on
imbres de poste,
Seul agent “ut les Etats-Unis et le Canadn:

JOB MUSES,
Rochester N. Y,

A vendr ~haz ous les pharmaciens de Montré-
alatche t-ms es marchands de médecines.
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Témoignage de Toronto en fa-
veurde In SALSEPAREILLE DE HRISTOL.—

Toronto, C. W., 6 juillet 1854,
Messieurs R. Wood ct Frère, Droguistes,
Messieurs,—Je crois nécessaire de vous fuire

part du bien que J'ai éprouvé de l’usago de; la
Salseparetile de Hristot queJe vous nt achetéo
J'étais tourmenté depuis plusieurs mois d’une
affection de lu peau qui me fuisnit éprouver do

grandes douleurs ; mon Visage était d’une horri-
ble cruption. Après avoir employé nombre de
bouteilles d’autres remèdes sans nucun effet visi-
ble, je me décidai à essayer la Salseparetile de
Rvistol. Après une soule bouteille les bons cflets
de ln Salseparellle devinrent évidents, Je persé-
vor i, etaprès avoir pris cinq bouteilles, je fus
parfaitement guéri. Vous avez mon autorisation

pleine et entière de faire connaitre aux proprié-
taires de celte précieuse médecine le grand bien

qu'elle m’a fait.
JAMES TRAGEAR,

No. 22, Masonic Arms Hote), West Market Sq.
Agents 3 Montréal : Devins et Bolton, Lam-

plough et Campbell, K. Campbell et cle., i. (Gard.
ner, John Regers et Cie., J. A. Hart, 1. R, Gray,
P. E. Pieault et Fils, et tous les droguistes en
général. >
1 wrat, —222

 

523
Des délices perpétucls.-Les leurs

ont un temps où elles- se fanen', dit un poite
favori ; mais dans l'Eau de Floride de MURRAY
et LANMAN, ln douleur est perpétuelle. L'odeur
des autres caux de Lollctte s’affaiblit et devient
iusipide après qu’elles ont été exposées peu de
toraps à l’air: Il n’en est pas ainsi de cette, pré-
parntion exquise, son parfum est fixe et permu-
neut; suspendez un mouchoir qui à été emprel-
hé à Pair pondant plusieurs jours et l’yrom

sera nussi délicat bt ausel frais à la Bh‘dè eotämpe, ‘|-
que sl le liquide venaitd'utre yorsé sur la toile. I1
n’en est pas ainsi de toùslés‘extralts étrangers, ni
de tout atitre parfum américain. Lun
£" Pronez garde aux dontrefaçons ; demandez|

toujours pour la véritable Eau de Floride de.
Murray et Lanman, préparée seulement par
Lanmanet Kemp, New-York. Toutés les autres
sont sans valour, eat Devt + Toll

ntrénl r vins € n,
LabtCampbell,Lymann Clute ob ce,
Kerry, Bros et Cle., at tous les autres drogulates en

Hontesat, 10 aout, ue, SEE
 

I À

Môren qui avez des en
fants difficiles à élavez
servez-vous-, di   

,mêdeapprouvé et ne vous lulssez pas hnposer pa:
les annonces ponapeuses faites danx les gatétton-
PIJAULT & FILS, coin dos Rues Notr6-Dame

uillet sa-b—-7
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Pourquoi les Pilules Sucrées
de BRISTOL sont-eltes populaires ® Parce qu’ot-
les rét.ebllss nt les intestins, donnent du tou à
l'éatomate, régularisent ie fole et reldvent ln vi-

*HUeur rénérile du système subs causer WHE
douleur, Puree que lour action west pus Bulvio
d'uue contipnlon augmentée, et APEX en avoir
fait Ususeal n’est pus nécessaire de recourlr à des
de y fortes, l'erce qu'elles peut vn athe |
thers sir peur les plus fables Pure que.

  

Cexchien rappétitet font renailre aes Lio ay ae à
tile. Puree qu'elies aglssent comme un bias

, sur les membranes irrités de l’'estomie of des
Intestin, l'urce qu'aucun ingrédient mineral ne
viele les substances végétales, anti-blltersus of
Lixatives dont elles sont composées. Parce quel
les agissent en wrmonie avee la patate ©. sons
violence. l'arce que nul être humain qui en fat
UsigeA ÉLÉ désappotntä. Et finalemes 1 ree
qu'elles sont une médechne de Lanille qui n'a ques
de supérieur, Ces pilules sont renfermices cas

des Holes et Verre, OLSE COUSEFVENT, Bous tons os
climata © 1 Verte choz tous les principaux dro-
enistes,

Vendues à Montréal par Devins et Bolton, Lnm-
Plot el Lun plell, Lymans, Clare ot Cle., Kerry
fps el Cu,el lous les autres droguistes en gond-

 

vusuout.
 

Les Pastilles de Bryan. — Le
grated remède du publie) sont counues depuis
ving ans, de sorte qu’on ne peut dire qu'elles

| sont Un HouVeau remède. Eles ont été ons:

et reconnues (eu ceux dont elles ont pu lu}

Vie el lu same) commie éta 1 une préparation
salutaire et efficuce, €L quand elles sont Prises à
Temps opportun, guérissent invariatlemuent le
rhume, la toux, le mad cle gorge,et toutes les

tions des Bronchies, En les essayant Une fois, le
plus sceptique sera convaineu de leur etficucité,

Vendues par tous les marchands de remèdes à

23 ets Ia Loite,

U août.

  
     

 

CUS
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Annonces Nouvelles.

THEATREROYAL |
JEUDI, LE 12 AOÛT.

 

  

 

Deva dev sires soirées

De la célèbre

TROUPE CLODOCHE,
Les dunceurvs grotesques

TANT RENOMMES,

LA PLUS GRANDE NOUVEAUTE EN
AMÉRIQUE,

bu Théâtre Princess, London, et Théâtre
Niblo’s, de New-York,

AUSSI DE

Mile. BEURTHE,

Des Théâtres de Puis, et,

Mlle. JOSEPHINE,

Du grand Theatre, Vienne,
 

GRAND SUCCES dv Ia

PANTOMIME COMIQUE,
Ce soir, le drame en 2 actes

FRISH EHMEGRANT

Tim (avec chanson) = = = M, DAVENPORT

Pou être suivie de

Le Grand Quadrille des Toquets.
Parla TROUPE CLODOCHE,

Après quoi

Le Ll’olka Ifongrois,

Pur Miles BERTIE et JOSEPHINE,

Terminant par la Pantomine Comlique, intitulce

La Margui=c¢ et le Cordonnier,

Par tu TRoUPE CLODOCIHE,
 

Loges privées, 81.00; Bulcon, 5J ets, ; Secondes,

ST} ets; Parterre, 25 ets.

lortes ouvertes à 71, la représentation commen-

ter BE précises.

Les sièges peuvent être retenus, sans sup) lé-

ment, an magasin de musique de Prince.

aout.
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ACTE DELAFAILLITE DE1869

Le Couseil de la CHAMIRE DB COMMERCE de
Montréal ost pr ta recovolr desipplications pour
la position de Syndice Otticiel, dans la ville de
Montréal, et dans chacun des Comtés er apres
mentionnés, en vertu de l’Acte de la Fallite de
1508, savoir:
«huulre (D Syndic Officiels additionnels duns la-

ville de Montixal.
In (1) Syndic Officiel duns chacun des Comtés

suivants comprenant le District de Montréal,
savoir: Hochelagn, Jacques-Cartier, Laval, Vau-
stecuil, Soulanges, Luprairie, Chambly et Ver-
ehirexs,

Un) Syndic Officiel dans chacun des comtés
SUViahts, comprerunt ie Distrietde Terrehonne,
savoir : Argenteuil, Deux-Montagnes et Terre-
bonne.

Uni (1) Syndic Officiel dans chacun des Comtés
suivauls comprenant le Distriet de Joliette, su-
voir: L'Assomption, Montcannet Joliette.
Un(1) Syndic Ontictel dans chneun des Comtés

suivants, comprenant le District de Richelieu,
savoir: Richelieu maskuet Berthier,

el das chacun des Comtés
nt le District de SL Hyacin-

Lhe, savoir, St. Hyaclnthe, Bagot et Rouvlite.
Un (1) syndie Officiel dans chacun des Comtés

suivants, comprenaut le District d’Iberville, sa-
Voir : St. Jean, Naplerville et Iberville.
Un (1) Syndie Olliciel dtns chacun des Comtés

suivans, comprenantle UDi-trict de Benuharnois,
savoir: Huntingdon,Beauharnois et Chateauguuny.
Les applicants doivent réslder dans Ja Cité, ou

dans le” Comté your lequel ils font application
pour tre nommés; ils doivent encore être en
ét de donner telle bonne et suffisante caution
Qui pourra (tre requise pour l'exécution fidèle de
LOUE les devoirs de leur charge.
lesan Dplicusions, avec références on recomman-

dations, doivent être filées au soussigné avant ou
Lundi, te 23 count,

Wat, J, PATTERSON,
Secrétaire.

Bureau de la Chambre de Commerce,)
Montréal, 11 août 1869. § $i1-220

 

    
  

  

 

Acte concernant la faillite, 1864

DANS L’AFFAIRE DE

JOIIN MANSFIELD, aubergiste, de Montréal,

Fawr,

ES créanciers du dit falill sont notifiés qu’il
fait Une cession de ses biens eteflets au

souss-igné, à qui Hs sont requis de présenter leurs
réclamations, dûment attestées, avec les pièces

justificatives, sous le débii de deux mois de cette
date.

JOHN WHYTE,
Syndic Officiel.

Montréal, 11 août 1869, bs—220

C. J. DAUPHIN,
Sculpteur, Modeleur ct Décorateur,
ae NO. 208, RUL ST. JOSEPH,

MONTREAL,

 

M. C, J. Dauphin a Vhonnenr d'informoer ses
amis et les ettropreneurs en général qu'il vient
d’euvrir un ateller de SCULPTURE el de MODI-
LES pour MOULES, tels que’ fonte, plâtre, etc.
li profite de cette occasion pour remercier le

public do l’encouragoment libéral qu’il a reçu, et
Pintorme que tout ordre que l'on voudra bien lui
couller sera rempli avec ponctualité et À des prix
qui défient toute compétition.
; 5noût,i

GAUTHIER, DUSSAULT EBT CIE,
«,  ENCANTEURS,

228.
 

ar ; N =r . a .

Marchands à Commission.
Ma. 280, Rue Notre-Dame. Bonsecours, Montréal,

7  NOUVeLLE BATISSE JOBEPH BBAUDEY.|

MASCARADE

Rond St. Jacques
Rue AMHERST, pres de Larue Ontario,

JEUDI SOIR, a8 heures.

LA TROUPE DE

M. TRYDIAU ct FRERES

"CERN LA

PANTOMINE COIMIQUE,

La place sern parfaltem A iHnminGe. Une

magnifique bande de mu ique joue ru pour l'occu-

sion,

Prix d'entrée ---5 centins.

Stéges réservés--- 10 centtnx

1 aout. ui—2

SALLE DES ARTISANS
KS"Nouvenau

 
Programmeay

—DpEe—

ITALY,

JEUDI, 12 AOÛT.

D'emuainp, VENDEZ 1:22, le

SAHNIDE, 2e 12.

TROIS DERNIERES SOIRÉES

3. et

 

Et son

ven, TOUR DU PANIER INDIEN,na

Regardé par la presse et Un nuditoire en-
Uhoustaste comme

“LE PLUS GRAND SN
LI PLUS GRAND SUCCES,

Dot l'illusion In plus émouvante. qui nît Jamais été

produite et cette ville, & répété CIE SOIR

Ad Ju detrnande générale et à la

GKL.ANDE MATINEE

Saaeedi, a0 2 heures PP...

A vee nouvelles fllusions.,

 

  

 

Admisson, 25 ets, Siéges réservés, 50 ets, à

vendre arm sin de musique de PPrinee,

Portes ouveries 474 ef i 2 heures samedi apres.

midi,
aout,

   

JOSEPI SENECAL,
Meubiler et Bourreur,

NO. 152, GRANDS RUS STU LAURENT

MONTRÉAL,

 

«le Loutes sortes de réparations dans les Meutres,

tellos que vornir, polir, netloyer et accommo ter

à soi atelier où à domicile, si fes quuties le desi-

rent

  

JI tient asst a son Atelier un assortiment com-

plel de meubles nouveaux Gdts dans le dernier

gout, qui, par le find, l'élégance et le bon nurehé

donnieront satisfaction au publie,

PRIX TRÈS-MODE

  

 

Bnont. em2283

DE NAVIGATION CANADIENXL

SAISON.

1G), 1G.

GRANDES EXCURSIONS

A Lu célèbre rivière Saguenay et aux Bains d
mer de Murray Bay, Cacour net Tadousue,

Les splendides vapeurs

UNION, - - Capt. Fairgricve,

—ET—

MAGNET, - - Capt. Simpson,

Partiront du Quai Napoléon, Québec, pensant la
saison, à SISPD beures A. M, pon In RIVIERIS
SAGUENAY. HA! HA HAY, touchant a MUR-
RAY BAY, RIVIERE DU LOUI* et PADOUSAC
comme suit:
“UNION"les Mardiset Vendredis,le “ MAGNET

les Mercredis et Samedis à 7 heures A.M. En
prenant les vapeurs de Québee, le touriste el
l'Invalide Joniront de In brise fraiche et forii.
flante etde ln Vue des piysuxes pittoresques du
bas St, Laurent, et éviteront Je trouble de trans.
bordement, vu que les vapeurs se rendent direc-
tement à Murray Buy, Rivière du Loup, Tadousae
et Jin! 1a! Buy.
Les jussagers partant de Montréal par les vu-

peurs de In Compagnie du Mtichelieu, le soirales
aundis, Mardis, Jeudiset Vendredis, trouveront

les vapeurs “ Union” et *‘ Magnet” à Québec.
I ny a aucune dépense nl inconvénient it ehmn-

er de buteaux, attendu que tonjours les vapeurs
sont mis en contact l'un et l’autre.
Ces benux vapeurs sont d’une grande force et

sont fournis de tout. ce qui est nécessatre À la
sûreté des passagers; is sont conlortablement
meublés el ne saurnient Etre surpnsses sous a
cun rapport.
Pour billets de retour ct informations, s’atres-

sera wm, PALMER, aux Hôtels où au Bureau
de la Compugnie, 73, Grande Rue St, Jacques,

ALEX, MILLOY,
Agent,

Compagnie de Navigation Canadienne, !
Bureau, 73, Grande rue Si. Jacques,
Montréal, 14 juin,

 

  

bm—lsu

Compagnie de Navigation Ca-
nadienne.

DEUX LIGNES QUOTIDIENNES,
 

 

MALLE ROYALE, et ligne express de vapeurs
pour Benuluu nois, Cornwall, Prescott, Ogd
Porte, Brockville, Alexandrin Buy, Clayton,

 

Gananoque, Kingston, Uswego, Charlotte,
Cobourg, l’ort lope, Darlington, Toronto et
Hamilton.

 

    

 

  
  

Cette magnifique ligne comprend les VAPEURS
EN FERde PREMIÈRE CLASSE sulvants :

SPARTAN. . Capitaine Fairgrieve
PASSPORT, . Sineialr,
HINGSTON,. “ Farrell.
ABYSSINIA 4“ Estes,
BANSHEE, “ Bailey.
CORINTH “ Dunlop.
MAGNET.. “ Simpson.
CHAMPION, “ Carmichael,
ATHENIAN, “ Morley.
LORD ELGIN,.. ! «  Couvrotte.
Les vapeurs de ln Malle Royale laissent le

Bassin du Canal, a, Montréal, chaque matin
(les dimauches exceptés) a N EUFheures, ot tae
chine à l'arrivée du convoi qui luisse la gare Hona-
venture 4 Mint, pour Hamilton et les ports in-
Lermédiaires.
En communication directe à Prescott et Broek-

ville avec les chemins de fer de ln Cid d’Ottawn,
Kemptvwille, Perth, Arnprior,ete,,à Torontoet Une
milton avee les chemins de ter pour Coillingwood,
Stratford, London, Chatham,Sarnia, Détroit,Chien-
£0, Mllwnnkte,Gulenn,Groen Bay, St.Paul, ete; el
avec le vapeur “Clty of Toronto ” pour Ni Hr,
Lewiston, les Chates Niagara, Butlato, Clevelnud,
Toiedo, Clnetnnatl, etc.

 

 

LIGNE EXPRESS.
Unde ces vapeurs Jalssern le Bnssin du Cam

tous les jours à SEPT hievres A. M.et Lachine à
l'arrivée dix convoi de # heures pour Ogdensburg,
Alexandria Bay, Cinyton, Oswegn et Rochester
en çonnection avec le chemin de fer New-York
Central pour les Chutes Niagara ot Baftalo,
168 vapeurs de cetle ligne sont sans RIVAUX

et présentent aux vovageurs ptrla perfectionde
leurs arrangements des avantages que nulle autre
Hgne puisse offrir, Ts pussent par tous les rapides
surle Bt, Lanrent et an mien du bean paysage
du Lac des Milles les pendant lo jour,
La plus active ex ition est donnée au fret

pendant que les prixen sont aussi bas que sur jos
Vvaisseuux ordinaires à

» donne des hillie e e pour se rendre
directement par le chemin de or du Great Weal

rn, .
On peut se procurerdes billets alnsi que toutes

Informationsde WM.PALMER,AUX Hôtels,RoRERT
MoBWEN, au Burenu du fret, au Bassin du Canat
et au Bureau 78 rue St, Jacques. -

ALEX. MILLOY, Agont,
Ligno directe de la malle Royale,

uroau, 73 rue St, Jacques, - Montréal, 34 mal, 1860. pla—14k

M, JosERIE SENCCAL 8 l'honneur de préventr :

ses amis eb le publie en génoral qu'il se chargert * 
{

1
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NAPTORT DU GOUVERNEMENT

—FPAR—

[A CANADA," COMPAGNIE D'ASSURANCE SUR LA VIE,
EN CONFORMITE AVEC LA

Section Quatorzième de

  

 

   
  
  

Actif de In Compagnie. ooo iiias ene
Pussifde a Comngogiide.
Montant du Fonds Capital.
Montant payé sur lee...
Comptant en mins et Ree

PRYCCH.ca
Hypothégues sar Blens-Hon
Biens-Fonds o.oo...
bohentures Munieipales

ater

  

    Prot.
Billets re

Débentures, SWweks et Bons.

à Neuf Mois.
Mi-Paiements défér
Amenbiement de Buren
ANIC IREVOIIURLeicine seine

Réserves déduites À raison de Pertes probables. ..

TPtai des Premiumis reçus durant l’année
Nombre de Poilees én durant anne
Montant des Polices ¢mlses durant Punné

sil   

 

Nombre des Réctamnations pour mort durant l'année
Montant des Réchaimuntions pour mort dumnit l'année...
Dépenses d'Administration, Agences. ete
Moutant des Risg es sur te total des Voliees émiises en Canad

DVIAPE x a .
Premiums Semi-Annuels ob Trimestriols assurés sur les Polices payables «

  
  

l’Acte 31, Vie., Chap. 48,

140.89nt
1,000,000.10

125,000,00

 

compte
Lo ASH0,20

$3,100,855
1,648.08

414, 108,48
30,612.89
1618.71
1,027.21

S1L,007.9022

 

 

a IRTISSY
 18%, 140,99

164,940,82
Lance esse sac ee desire scene 00 0000000000 L,16,856,00

   

 

Les prix de La  Cava a, * Compagnie d'Assurance sur In Vie, sont moins Clevés que ceux des
Rüeaux Anglais OU étratigors, el sn SOMIDO d'Assurances el de Placementsen Canadu, dépassant

colle d'aucane autre Compaguie, est une preuve satlafaisante de In popularité de ses principes et de
si pratique.

DONALD MURRAY,

Agelit-Général en Chef pourla Province de Québec,

Bureau: 77, Grande Rue St, Jacques, Montréal.

1 aout, us—23}

 

O. TLANCTOT,
MEURLIER,

No. RUE ST.

A Phonneur d'informer ses aanis ot le public en

général qu'ayant agrandi sou établissement de
Meubles, il esl prot à excéeuter avec ponctuallté

toute commande que l'ou voudra lui confier à des

prix qui détient toute compétition,

& juillet.

JOSIP.Ro,
 

cm—22l

AVES.

bn société ci-devant existant entre FORBES et
DRESCITER ayant ét-- dissoute par l’insolvabilité
de Arehibabl I, Forbes, les comptes seront

collectés et autres affatres en liquidation condui-

tes paar le sous-izné,

   

 

HENRY DRESCHER,
A. 1, STEWAID,

Syndic A la succession de A. H. Forbes,

ie soussigné contintern les afisires et-devant

s par Forbes ot brescher dans les mdmes

 

Uréseasi sé

pres. HENBY DRESCHER.
anit, ; ; BN _un—22f

VIXS DU RIUN EP DU PALATINAT,
FOI K Er MOSELLE,  

lormants ef pélillaunts.

335 Cnlsses venant d'être reçues ¢ x

ss Christian,”

SHETMS"
“ NEIRSTEIN."

« NUDESHEIM.”
“ JHHOCHHEIM."

“ JOHANNISRERG,” (vignobles du prince Met-

ternielL” © STEINBERG” (Cabinet da due

de Nassan y + ZELTINGEN.” «€ BRAUNE-
BERG.” Vendanges de choix,

HOUK PETILLANT,

MOSELLE PETILLANT,

BOURGOGNE l'ETILLAANT.

Tous de In célèbre Maison

VEIST, FRICRES et FILS.

“I AUI

 

Aussi, en mangasin,

Chisses de Claret,
De $2500 320.00 In Caisse,

sLEX. McGIBBON,

MAa1soN ITALIENNE,
am—2H8

“de Navigation

1863

2,000

10 aout.

Li

  
DIC

 
A partir de Lundi, le 7 Juin, et Jurgu’a avis con.

traire, 1e VAPEUR LAPRAIRIE, Capitaine

Hébert, feru ses voyages comme suit :

LES LUNDIS, MARDIS, JEUDIS ET VENDREDI

De Laprairie & 6.00 A.M., 8.00 AM. et LOD mM
De Montréal à 7,30 A.M., 11.00 AL et 4.330 vm

LES MERCREDIS ET SAMEDIS

De laprairio a 6.00 A.M. et 1.00 P.M.
le Montréal à 11.00 A.M. ct 430 P.M.

 
Excursions à Laprairie tous les Samedis

et Dimnnches,

SI LE TEMPS LE PERMET,

De “Vontréal A430 P. M.
De Laprairie À 6.30 P, M.
De Montréal à 1.30 pv. M.

Les samedis §

Le Dimanches § De I, prairie 5,00 1. M.
J. BROSSEAU, Secrétaire.

cm-—17710 juin.

TOTLISS ! TOILES ?!

TOILES I! 17

 

Honne Hollundaise brune, 10{d. la verge.

Toile fine de Tudte 3s. et :ls. 4d. la vorge.

Bonnetoile écrue, 74d.

McCLURE er TELFER.

SOIES ! SOIBS ! SOIES !

Soles de couleur pour Robes 3s. 9d. et 45. 6d. lu
verge.

Cols en Sole de funtaisie pour Messieurs etJeunes

Garçons, 3id., 74d. et Is.

Flai elles de gnat 104d. et 1s. 3d. 1a verge.

Chemises de Flanelle de gofit 6s. eliaque,

Chemises de toilette pour Messieurs, Corps de Co-

ton, l‘’ournitures en toile,

UN DOLLAR CHACUNE,

Collets et l’olgnets de tantalsle pour Dames,

7d. le Bet.

Colle*s et Polgnets en toile brochés pour Dames,

104d. le Set,

M3 —RUE NOTRE-DAME—898 213

AVIS.

Toutes personnes endettées À In Succession de
fan GKORUE HAGAR, on son vivaut de Mont-

réal, Marchand de Quincallleries, sont requises de
faire le paiement immédiat de ] tra dettes à
CHARLES HAGAR, Fer, au Bureau No. 53,

Ree St Paul, et celles qui ont des réclamations
centre la (dite Suceussion sont requsres de les pré-
senter, dûmout attestéos, au mme lleu, pour
ttre soldées.

 

JL. A. HAGAR.
Seule exéoutrice. |

ce--218

| $50,000
on demande a emprunter $50,000 par sommes

de 32,000 et au-dessus sur propriétés foncières,

premiere hypothèque. S'adresser à

A.M. CHARBONNEAW,

51, Grande rue St. Jucques,
Batwso du Herald.

aun—32710 aout.

S. P. Moussette et J. Chartrand,

Notaires,

BUREAUX : No. 35, RUE St. VINCENT,
ET No. 167, RUE LAGAUCHETIÈRE,

MONTREAL,
 

N. B.—Outre los transnetlons ordinaires du no-
tirant, ces MM. sé chargeront de Loeation de
Mnlson, de vente À Commission, cb généralement
toutes autres affictres d'ugenee et de collection.

10 Juillet. em—227.

 

. « 3 \ [{ iTaxe des Ecoles de la Cité.
AVIS PUBLIC est par le présent donné qu'UN

ÉTAT DE LA PROPRIÉTÉ FONCIÈËRIS, dans
cette eltd, divisé en quatre Hstes distinctes, d’après

les dénominations religieusos, en conformits aveo
les dispositions de l'Acte pnssé À In dernière ses-
sion du Parlement, pour amenderles lois concer-
nant l'Éducation dans cetto I'rovivee, est main-

Lennnu terminé et déposé nu Burean du sovssi-
ENé, OÙ len dites Hstes pourront ôtre examinées

pendant trente Jours de cette date,

JAMES F. D. BLACK,
Trésorier do In Cité.

Hurenu du Trésorier de la Cité,
ôtel-de-Ville,

Montréal 2 Avut, 1809, ; am-ofps-220
 

 

CORPORATION DE MONTREAL
CHIENS MORTS.

 

 

AVIS PUBLIC est patr le présent donnd que
des arrangements ont ét6 fuits pour enlever les
chiens morts dans les rues, sous le plus court délai
possible; mals commo dans certaine Cas ces
cblons peuvent échapper à la Vigilance des per-
sonnes qui sont chargées de lesenlever, Lous ceux
QUI ALront Connaissance de cns semblables sont
Lrlés d’en donner avis à la station de police la
plus prochaine, afin de 1emédier nu mal de sulte.

[l’ar ordre,]
CLIS, GLACKMEYER,

Grenier de ln Cité,
Bureau du Greflier de lo Cité, ° ¢

1ô0tel-de-Ville,
Montréal, 0 Juillet 1869, bs-tfpa-210

HESTAURATEUR POUR LES CHEVEUX
du Dr-Ayer.

Pour donner aux cheveux lrur couleur
et vitalité naturelles.

(EST un articla de tol.
letle qui est A la fois

agréable, pur ot propre a
la conservation des che-
veux, Les cheveux gris ou

ayint changé do couleur
sont bientôt rendus à lour

état primitif, avec le brit-

ar 5 lant et la fraicheur de la

Jeunesse, Cette préparation a la vertu de don-

ner de la force aux cheveux, de les empêcher
de tomber et souvent de les faire pousser sur

les têtes chauves. Rien ne peut restaurer leg
cheveux quand les follicules sont détruiles ou

gâtées, Ce qui reste peut être conser.
ve par l'application de ce liquide, Au lieu de

salir lescheveux commecertaines préparatiors,
il les tient propre et leur donne de la vigueur,
En en faisant usage de temps à autre, on ems

pêcliera les cheveux de tomber ou de grison-
ner et conséquemmentla calvitie.
Comme il ne contient aucune de ces subs-

tances délétères qui rendent certaines prépa-
rations dangereuses pour les cheveux, le Res-

faurateur ne peutque leur faire du bien et non
du mal. Si on 'emploi simplement coming

ARTICLE DE TOILETTE,
rien autre chose ne peut ôtre plus convenable,
Ne contenant ni huile ni teinture, il ne tache
pas mêmele coton blano, et cependant durs >

longtemps sur les cheveux en leur dÉhnant ua -
beau lustre et un parfum délicat.

   Préparé par = : chi

Dr. J. C. Ayor & Cie,
Chimiste pratique, Lowell, Mass,

' PRIX : — 81.00. :  sojuillet,
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TWEETERST LEPAYS weemoni we mmee  VOUNME XVII. Ne 2:9

  eq GÜMPAENNIB BUHEAELIEU.

1869& 4800LIGNE DE LA MALLE

tre Montréy ; $LigueSighulière |.
ï td Ri-, il

qeAEJoJhaFasos
relaie, L'Assomplion, Yamaska,

   

 

La Compagnie de vapeurs Océn-
niques de Montréal,

Ayant ie contrat du Gouverne-
. Mpnk:du Unnada pour le transe
port des MALILESCANADIEN-
NES et AMÉRICAINES,

 

i1456.9 ARRANGEMENTS D'ETE. 1869,

is LIGNHS de cètte Gripag sp,compogent
iia gn fer de. jrenidre: dasse, 4 doable

engin, des Chantiers de InCI$db; Uont tes” noms
sulvetit :

     

   

 

 

uLautres portsintermédiaires.,i Loue HEANDINAVIAN..2000Tounes(e n construction)
— PRUSSIAN.. #0 do Lt, Dutton RNI

A yarur ae LUNDI,le 33 MAL punersva- AUSTRIAN. 210 de Cup Valle
urs de, C chetigu sEoTOIL ST u. Lupte ,

Fours qua Steaisésite aitSe5 A A “da “Capt. Brown,
pelpeur QUEBEC, Capt. J. B. Labelle,our Qué- PERUVIAN 2500 do Capt. Ballantine,
Bec, tous les Lunds, Mercredis et Vebdredis, à GERMA 320 do Cupt- Gruhn,

à heures P EUROPEAN 216 do apt. Burcluy
pes ‘apeur MONTIEAL, Capt. Robert Nelson, pour HLRERN i do Lisiuit INR
Tt.Québoc, Lousles Mardis, Jeudis et Sumedis, à sept NOVA-SCUTIA Uapt, KR, 8 Watts

 

vuhearss PM. -

»+Vapeur THuIS-cBryrènes, Cap. Joy, Duvalpour,
Trois-Rivières, Sorel, àMaskinonge, YX
Rivière du Loup et Port St. Hanoi, les mardis
et Yandredis, à deux heures 1
Je vapeur MoucHE à Fru,.Csap..F. Laforcea

Parsivé de TROIS-RAVIBRES, à S00)3, var, st.
Aité et leR-norty intérinédiniise
Vapeur: VICTORLA, Capt. Chu. x. la,pow

Berihier,. Sorel vo. 18purts. 10aTGS, les”
Mardis et Vendredis,.v.deux beut .-P, M.-
VapeurCHAMBLY, Capt, lrs. [ wr a ceux, jour

Chainblysetles:portsimiermediairen,
Vendredis;atrols heures P, M.
> Vapeur, TERBEBUNNE, Cupt,
Terrebonneet’Assoption, PionHeRov.

   

di

 

 

lamashiche,

is al,

NORTH-AMERLSAN,{silo Lp Ricburdgon.
CUS... li CupteTiog

av pueGini Archer, ,
Q Cut.Grabge,

a, dq Capt. Jones,
« 8

  
Spue
59" ANDREW..U . do Cupt, Fçott,
fiFATE Le Ws We Hy Ritichle.

EW/ ,apl, M3 Lun.

  

RUSHanciey 00000. RSCOMITENUE,
terVAPEUR de IM LIGNE delo MALLE de

“LiV RivPOGE(falsunt vone-de Liverpool tous lew
JEUDIR, ef ue, Québec tous les. SAMEDIS, tou-
ehent drLodi-->"; 5 15 porir débarquer et retevoir à
bord les: Tiong:vo ol len Malles venant ou-abunt
en Irlunde oven heosse), doivent -vire envoyés de
québec commnic suit:

     

   

  

dis Mercredi Judie, Vondredis et Snmeudis, v 5 NESTORIAN. Mai 8

atyibmniudio sora pas responsable des mon- PK . Mul 5
pu d’aurgenl au ellals sde valeur, A joie au, = Ma
JUEelspécifiant la valeur ne soit signé n 7 Join 5

[3%eat Giléts 2.1 12022 JO LA, 3Juin 5

Wile! Agent Ghia
=“roux de la Compagnie du Richawe
LimiU8 ue des Commissaires, .

Montréal, ler mal ss, ’ PIES NE auABGOW (fut-  

-DEBLOIS &PLEAU, |
 

TERGLANDih2hPÉOMALERS,COÛVIBURE
we SHEP PUSEURS WWAPPAHMLLS A-VAPEUR.-+-

KABRICANTS DE

Conteh: ae Fer Galväntsez Danéa-et Dalleaux
RouenAfrEYuHd,ete, .

556, Granderue St. Laurent, “Montréal.
Képartegrét tétimaldes “pronmptennanit éxéen-|

Xésuyeelemoilleür 1uatériel ot à des prix raison-
Luables.
l mai,

  
fin—-151

= BANTELL LAVERYTY,
eBazsiieoNg UG BUBBLEURY, ~_

Meubles D6 vee spin, sous le plus cour
lcunlesDipaesswpeFE Se
CoNa1b; Rue Blenry,. pres de In Rue Dorchester

14 , fm—135

J.=
Aimiste et PDroguistes -

ROENuitLE DAME,-(PARTIR VUEST),
Lr

 

  

 

—ET

a et os, RUE NUTRE DAME, (PARTIR EST),

A requ pat 18 Steather DAUIA

DIRECTEMBNT DE LONDRES,
Nouvelles Drogues, Predultz Chlm.ques, Méde-
ines patentées, Broeses i cheveux, a ongles, ¢

dents où à chair; ‘Pastilles de Menthe et uulres,

x —auer— CC

Quinine, Cumphre, Culroformme de Duncan,

Chioruline de Brown *avon véritable de Paley.
Cowmestible pateni>-do-Rlage" ‘et Irouses deGos-
nel,hier,

hdl EThissIges NAGAUN-.. Ce
Bangsues fraichies, Hulles do Canelle, Clous,

Essgnende Menthe, lLavands, Rosemurie, Sussa-

wartyCiomelinuresChnzionisiles etmollleur
Béné Tinneveily, ete. -

n GARDNER,

CHIMISTE DISPENSAIRE,

 

   

 

ouvrit isdn. aa—144

LIBRAIRIENOUVELLE
ALPHONSE DOUTRE & CIE.,

COIN DES

RuesNotre-Dame et St. Gabriel.

AGENCE GENERALE
la Librairie Internationale de France,

Belgique, Eupagne, Italie et
* Allemagne. -

OUVRAGES DE DROIT::
othter, Guyot}‘Pigeau, Ancien, ‘Denizart, The-
not d’Essaulles;”Dumoulin, Toullier, Duranton,
paHlurcade, Troplony , Prévost de ln Junnès,
ph benGaif, Fournel, Poncut, Favard de Lan-

Ld “pntdeséns; Ferrtère, Setpliinn,” Berfint de
Prix, Renusson, Pettlati-Dupare, Carré el

auveay-etg; et.VULuisercBlètiresdétous

 

le pays.

val Lila ROMANS::

Amédée Achard, Klie Berthet, Vietor Hogo,
Alex.Dumay, pére.etils, Eugène Sue, Ponson du

Terenil. {omtesse Dash- Paul Féval,- Roger de
Beauvpir,Cha.de.Bernard, Raoul Bravard, Alfred
de Brobat, Champticury,- Chatenubriand, Emile
Chesulier,lleConscience, Sophie Gay; Emlite
de Girardin, Mme. Kmile deGirardin, Léon Goz--
an,Arséns.lLoursayeo, Alphonse Karr,Jamartine;
Mery, Paul de Moléne, Henry -Murger, Louis
Reybaud,Gedige Saud, Soullé, Rouvestre, Balzac,
GRAVURER<tetout genre, LIVRES DE PRIE-
RE, IMAGES EI CITAPELKLS, OBJETS
V'ARTETLE FANTAISIE,
Montréal, 17 mar188. pr

LESAIJOLEDRESMARCHANDISES SONTA--
LES MUINS COUTEUSES,”

Thés nouveaux &t- odoriférants, ‘Cafés
supérieurs, Epicésde première

-qualité, ’

Produits des IndesOriehitales el Otcidentates,
Epiceries defamille,

De”aailleurs qualltô ét aux_plus bas pris

CTT wb. McLAREN;-
MT;rie 81.Lauren soi”820)’de lu vue Sté.”

mie eds

lies as S

 

12jus. 210. —179

“DR, 0.THAYER,
Le célèbre QCULISTE et AURISTE du Colle:

ge MeGilf, peut être constlté tous,Jes jours au
No. 15% GrandeRue Re Jacques, ss
Mlle.M. A. Hyde, -Alburg- Bprings, -Vermont,

devenugayeugle par infigmatiot, ishvoyée. gué-
rie; M. P. McGrath, Clinton, N. lui a rendu
la vue par l'extraétion«d'un morceau de ferdans |
Ja cata¥actede d'ætt. © he
A. Lacoste,NY\, ténreur sur -la- paupière gué-

rle. MUeDeschamps, &t. Paul, cell artificialposé,
qu’on ne peutdistinguerde l’œl) sain; M.J. Croll;
de Cornwall,hôurd de Porellle droite, ‘guerl; J.
B. Pigeon; village ‘St, Jean-Baptiste, yeux lôd-
ches gusringMlle Hurt, Aacalie; méme guerteon.
BathLuA, - asli .

 

   

Catierine., .

: Bapler àmouche patenté pourtuer les-mou  s,

 

sant voile de vi row tous les MARDIS, et de
Québec pour Glusgow tous les JEUDIS), doivent-
Stew: nuNOyés de dlflag saanye suit;

4 eee eee Mal 8
Mai 13

   

    

ST.ANDREw. Mal 20
ST. PATR:0K. Mal 27
DAMASCUS Juin 3
ST. GEORGIE... oooJuin lv

- Prix du passoge de Qué“he
Cnbihe. o.oo

“oe Tne Tubing.
Pe to.

Il ya à oord de clique Vaisseau un chirurglen
exper
On ne pourrn assigner les chambres avant

ww‘elles ne Rentpry
‘ourie bingfye ei andi Acte,K'udresser à Porte

land à J. Lo FARMER ou i Hug et ANDREW Al-
LAN; 8 Québed CCUANS, AE et Cre.; au Han-

"F8, AJOUN. M. CURRIE, Noy, 21Jul Orenps ;
A Parls, 8 GUSTAVE Liussa GE,¥25 Qual Voltaire;
à drvgrs 2AUG. SCHMIT hy Hotterda

   
  

  P. ITÉMANT el ZooN Huubnrg. a
‘drsson et-Hue; al s1, à CHARLRY of Mar

; i) Mii. SOMERIE et GREENIIOR-
chuyels; A Glasgow, 8. JAMES 1

, TU rue Great Clyde; "i Liverpool,
chez les frères ALLAN,‘rue James oir chez

- H, & A. ALLAN,
Coin desrues Youyilie el Common.

  
  
   

  

 

LIGNE IT TRANSPORT DU NORD

'NEW-YORK ET MONTREAL.
Via .« ROUSES POINT"

ENTRE NEW-VONK KP MONTREAL
Via CANAL CHAMBLY.

AUSSI,-

 

CAPITAI. INCORPURE, #:200,000,

 

Attention’ pañtieutière portée à l'exxpedition der
Marehandises vir Entrepôt.
Le ti. .N. STARK, Président,

New-York; >

N. T. ILLSON, Vice-President, Whitehall, N.Y;
H.R Snyder, Secrélaiyeet trésorier, Whitehall,

N.-Y.
WwW. H. Frans Agent, Troy, N.-Y.

Tr NELSON DAVIS, Agent.
Montréal, P. Q.

pls=ise,

23 Coenties SHip,

Montréal, 14 mal, 1869.

 

(musement Domestique pour les Soirées

d’ifiver.

Cu HEARN,
OPTICIEN,

242 et 244,RUE NOTRE-DAME,
v lentde recoviir un asgortimgnt eonsidérable
Cee. ot varté de

LANTERNVES JLIGIQUES!

- : — AUSSE —

Les nouventités toutés récentes en COULISSES
poar LANTERN ES MAGIQUES,

Une-Lanterne Muyique. el 38-Images porer $2.25, -

Jn fournit la liste des prix gratés à ceux qui lu de-

manaeut,
STER£oscaresetvues en grande varlé,s
2150%,IB... I

 

 

GVEDEMALO, del'ex-Roelstéde MAE BT
M. RITCHOT, sera heureux de voir tous ses
nombreux amis chez LEONARD et MCKINNUN,

Marchnnds-TulUoprs, 153ue Meith: Hou hublit-
té bien connuecomnme GUUPEUR, lui snéritera

immédiatement l'attention de ses anciens amis.
N'B.—On vient de récévoir unmagnifique assur-

timenurt de-MARCHANDISES-Du PRINTEMPS
20 avrit - ce fm—143

 

Indépendante ou Annnexion.
—

| M:JOEN O'REILLY rémétcle sèk nombreuses
pratiques et le public 6h”géneral dela part d’en-
couragement gu'll en a reeu depuis diz ans, et sol-
tteite e nouveau leur patronage i son nouvel
Etablissement vû Îl continuera, comme par le
pussé, à prendre des Photographies Coloriées ou
non Coloriées pour A1.00 la douzaine.

Que l'onvienne soi-nrérme-juger de mon Art

JOHN O. REILLY,

No. 171, Lue Lugauchetière,

sorte “81. Charles lorromee,
17 nov. 1864 _Aan—4

“BOIS DE ee
Aux Contracteurs et Constructeurs.

 

 

Le soussigné à malotenant en vente Un assorti-
‘rent de FIN SEC, de. PRUCIHE, d'EPINETTE
vianche, de toute espèce de Lois dur, de MA-
DRIERS, de PLANCHER blauchies et embou-
vetées, LAMBOURDES, LATTES, BARDEAUX,
ete, pour construction de Malsons cL autres on-
vrages, en entrepôt et sclés sous le plus court avis,
7 Ceux- qui uurrient besoin de ces bols feront
bien de venir me volr avant d'uchet: r ailleurs, vu
que mesprix sont très modérés.

’ WILLIAM HENDERSON,
Rue St. Constant, Tue Ütiver, Bassin du Canal,

un peu plus.haut que le Font Wel'ington, et sur
te grand Quai vis-à-vis l'Eglise Bonsecours.
17Juln.oe. fm —183

HELLEBORE 3 “HELLEBORE Hl
Foudre d'Helleboréblanche pour la destruction

 

 

| den ‘chenilleset insectes,À vendre en grande ou
“petite quantité.
-Camphre anglais pour fourrures,

Chloride de chaux, Carbonate de chaux,
‘Acide carbonique, Savon”Carbonique pourdés-

Pottre en conscagense aux agents demeilleurs
moulins à de m

donner leur attent

Institutions religienses,

King St, Jear, N.-B, et 18, rue Prince, Halifax,

améliorés à la Manuleture, 48, rue Nazareth, et à
la boutique au-dessus du B
Dame, Montréal.

 

CLEAN DE.HEELE GAAND TRONCOU LAVADA,
1 H60—ARRANGEMEN*ENS L’HIVER—I 569. -

À _LesTrainstaissent mutaienantis StationBona:
veuwyigepmme suit:1

POUR L'OUESTà

     

Express pour New-York vig Platisburgh,
deLaoChunipluin, Burlkmgtoner Rut- -- -

land, a...eeeSTE EEE 3.00PM
Express de,Nuit pour Québee, Island
d'ond, Gorlun-et- Portland, arretant
entre Montréal otdslzndl'oud à St. H1-

 

FR0bdortaies polychagle conve - denuit.
Bagnge murqué (checked),

velle-Ecosse, et retournant le Mercredi.

sHgers- ettoutes fæelHités-pour leffret.s- - © -

quisont en Correspondunceuvve le Cheminde Fer

  
et ‘eudiv à à Lis, PM,

La peu.ké frucirèrdes 3
cipules Stations de 1a Cotrjagnie.

our St,Jéan, N, B.., ele,

Sudrestier au guicliet Station Bonpveytarg,

UO. J. BLY DGKS,
Montréal,7avril 1509-1 ’

G. BEAU &U.B. HUPE,
RESTAURANT,

DINERS A 2) Cts, — LUNCHS A 15 Cts,

RUE CRAIG, 515,

H. CORRIGAN,

 

i, Rue st François-Xavier.
 

GOUTER de Midi à 4lieures,.—HUITRES cul

de Dow,

8 mal 160. m—13°
 

   

 

UULINS À VENDRE.—Le PREMIER PRIX
n été accordéa J. D. LAWLOR à in dernière

exposition lProvineinle tenue à Montréal, en Sep-
tembre INGS, pour, ji fonfection des meilleures
MOULINH a COUDRE DE SINGER mabufuctu-
rés dans In luissunce du Canada.
Le soussigué reconnaissant pour l’encournge-

ment qu’il à reçu, nunonce rexpectueusementàses
nombreuses priniques etau public enygénéral qu’it
# LOUjoUrs eh Inalns Un assortiment considérable
et varié de MOULINS A COUDRE DE PRE-
MIÈRE CHASSE tant de sa propre manuficture.
que provenant des meilleurs fabriques des Etats-"
Unis, ayant tous les dernières améliorations el.
accessoires,  Pirtutlesquels sont :

  

el des 1:«nufactures
Le do HOWE -do -- de do
Le do AFNA de- — do
Le do FLURENCEdo action reversible,
Un nouveau Moulfn4 Navelte,avec table, prix
$80 ; aussi Un nouveau moulin elliptique à l'usage
des fumillles, construit sur le prineipe de Wilcox et
Gibb,Pi:Civec fable complète) $23 Moulins
pour nl cir& A. 1. et c .
Je garantis tous les moulins faits par moi comme

supérieur sous tous les rapports À ceût de tout
autre mantttneturier en Canada. J'ui des cortifétts

  
«de tous nos principnuxétublissements manufactu-
riers et des meilleures familles de Montréal, Qué-
bec, et de St. Jeun, N. B. attestant leur supériorité.
Ma longue expérience,dans ce commerce et les
grandesfacilités pour manufacturer me mettent
en état de vendredos
miére Classe de 200 30 pour cent à meilleur mar-

e-

ché que tout autre fubrieant dans la Puissance.

leures conditions’
Les agents Voyageurs et locaux feront bien de

on à ce sujet.
Un excompte spécial sera alloué au clergé etaux

Bureau principal : 315, rue Notre-Dame,
Manufacture : 48, rue Nazareth. Moutréal.
Succursule: 22 rue St. Jean, Québec : 18 rne

Toutes sortes de Moulins à coudre réparés et

ureau, 865 rue Notre- J. D, LAWLOR,
865, Rue Notre Pame,

6 février 1846. an—74

 

où Il continuera À tenir un assortiment des MA-
CHINES A COUDREcélôbres de IRWIN et Cle.
quiont remporté los-prix enivants :

 

THÉ4
Le sounsigné annonce au -pablic qu’ilest dé-

ménagé au.’

No. 327, RUB ST.SEORGES-

Le steumer Curtottu laisse Portland Lous les Sn-,

médigApires-Midi (aprèsl'arrivée du Cain laissant
Montréal le vendredi_suir) pour Hallfux, Nou-

H y u à bord un confort excellent pour les pus-

Les Vapeur, de tx Compugnile, Internanenale,

te Grund Prone, lakssent Portlund tous les Lundis

S''ietrà toulésTon PI in-

Pour vlus de uétatilset le témips de l’arrivée et du
lépart du tous des trains aux différentes stations, |__ cz

ViretiéliUru

SHARKESPHARE

ies n ordre—Uu issoltiment cholsi de VINS, de
LIQUEURS el CIGARES, ot lu célèbre BIÈRE

Le MUULINS-DEHINGER à Pusage ‘desfamiles|

(ancien

 

   B.,

FI LAVOUAX5,

 

No. 5T,—RUEST: GABLIEL~=No "53
 

 

  

 

’ Fxprésside jour pour Ogadenwburg, ‘Otta- .
w .A uu—l1ywa, Brockville, Kingston, Belleville, tov. 1848 oo

. Toronto, Guelph, Loudon, Brantford, “

“Godént, Burfufo, Détroit,Chicago €et LORANGER ET LORANGER
toutes les autresplaces de l’Ouest à... #10 A M "

Express de nuit do doi... 8.30PM iii RS “AVOCATS,
Train Ciiuiiuuy pour Kingstonetles stu- ag M ‘29, Rue St. Vincent,
tons intermédiaires,à. TQ A + y TA

Trains pour Lachinea 5,00 4.M., 8,50 AM,dw PM | | MUNTRE L. -
et BUP. M. 2novenibre 1864. ae—ll

… ÆHUUR LE-SUD.ET L'EST. M:TAFIZAMBOISE,
Train Omuibus- pour Island - Pond et les … en
stations intermedialres.. ceeeree WAM par Avoeat,

Express pour Bostuz: . ..….….  <.....- 3.40 AM 29,FTTLE,RUE ST JACQUES,
Express pour Now-York et Boston vid ' A Ne.woy,ousGrue ua—lz

" Verigout Central... uians ré M
Express pour Istund Pond 8t Gorliäi Tov M JT "B. DEPATI et CIE

|HABCHEXDSDE BOIS DB SCIAGE
EN GROS ET EN DETAIL

Clos Nos. 531 €1543 Rue Craig,
larerit. Hyucinthe, Acton, Richmoiqu cé-No. +, Bassin"clir€ ‘suial,

- Slrerbivdke, Wutervitte et Coafite yo Bais
BEUTCIMIONL dosesSSI Lea se see ca esSTAT) rm ont toujours en mains BOIS BLANCHI et EM-

BUUVEFE, |, . .

 

 

A VUCAITR,

-Nô- 43;TUE ST: VINCENT; No.43.
-—-HAU DEUXIEME.

L'HONA. A. DORION, G. B.
V.P, W. DORION, Eur,
C. AJUEUFEFRION, EUR... -

réjuin|1867 jno—82
 

 

ELTE SAVARIAT ,

3:38 Rue Jacques Cartier,
- uNTREAL. -

plugcourtdoll a prix mdderés.  - ’
23 16. 1569 aa—88
 

DUHAMEL ET“RAINVILLE
- AVOUATS,

28, Rue St. Vincent.

JOSEPH DUHAMEL . H. I,

Hg LBD), + ; 152,

 

 

DORION, DORION &GlGEOFFRION

Entrepreneur—Charpentier— Menuisier

Toutordretxécuté vec proinFtituile et sous le

RAINVILLE.

Ni. sven 7 Id ’

testanrgii.dBar-Loombien €connu| Compagnie d'Assurance “COMMERCIAL UNION,’
A Vendre. - 15 1 20 CORNHILL, LONDRES.

I. RUE CRAIG, 595. Laisite da 4 A05 ME Beil sais an a

JAMAL apie paloaSTMT OAPUTARL LIR 8887778 £2500,000 Sterting -
I

DOUTRE;DOUTEADOUTRE —- DÉPARTEMENT DU PEU. pois ea ep
CaDER 5, BTE, vitae . Aou ded |

Lee succèr qui a cou
toute-Lepuces quincorors ouf a

crit eb dexeustitieuxplacéd>
"Afatenient snimêdtat” des ecransdetou

haute position coumegelnle«,Jrigerout dé tou
un esprit livers et u Non ned’affaires.

     

 

‘Quatre-vingt pour cent,: dés
| nuités vlles poliéés” pourtoute
profits,

props ani provie

mh Péclicmitions Sont.uy A
orvertu566) icte récent du,

mari,etChuté Dülludestà l'abri de toute saine.

FREDERICK‘COLE,“Secrétthire
me== LAND WA

[PA SE)

Surintendamt==A. TELLIER, |
2 fvrier 10. serie fees

ol wo seri de 1 compagnie s été de nature Àratiéfairé ‘av-deld *
à de“d'élar ar cercle des (opérations de: In Com

Un sont en-dresure d'or ta’putilie'cotationsPAHFA

è8 Directeurs étles Agents généraux occupant TOUS Une
u les ayestious qui serantsoumises àP lpurdpotsipuiave:

(DBPARTEMENT€SUR LA vis or

vie, yerunt divi

1amoyenne des Bonus déclai us,ost de £22 0d par cont,
7 ès de or oh Mois après gne In short de Vasgure a!été prouvée,. -

SiON. une ¢pouse peut prendreune police sur Invie de so

! LYFFICE—385.u- 38Ÿ RUE ST. PAUL, MONTREAL:

 

ule”
ITESECURITE, garantle par un fonds sons

i . EL

1 -

n toutes les affires 1 concernentJes an :
nes,ntdo6te“Porteurs dé Éblices natnooaux

vu

TSON€ Cle,e, Agents Généraux pour le Cunada.

I cteur des Agences :—F. C. LIVINGBTON
napecteur “gene PL, s Haut-Can Jal,

a

 

 

GLACE1-GLACE1!
Le gouisiwea "Aonbeux. ‘dinfoamer le punno

qu'ayantcotes ae*‘ablement wgrandf Hew GLA-
CIÈRES, IF pours,costa, antiée, fournir de la
placeA wi.Phan srund uvambre de consommateurs

GLACE LÀ

 

un... . 188 que par le pases. =.
— , Pour les prixsmresger

MOUSSAUa DAVID, -- JUSEPHCHRISTIN,
- AVUULATS, —.—- Lib, Rue Sanguinet,

No. 36,RUE ST. VINCENT, No. 36.| ‘émet Julio

J. AMppsigav,. L.O. Davin. ENSEIGNEouMARTEAU.
2 uov, 1808, au—l5

NRA AN PERRONNERIES,- - -
-POELES DE CUISINE.

avec Réservoir en Cuivre et Réchaud pour As
nettes, ke.
PUELES DUUBLES, .4c., &c.

Général de Ferronnerie, .

BALANCES, BÉUMES, FOURCHES, &c.,

REFRIGÉRATEURS,

G. LEPAGL,

210, Rue 8t Paw, -
“Coin de la Place Jacques-Curtier.

ler Mat1860. - - ST. - ° fa—115

L’HOTEL DU CANADA,
 

 

nest econdilre d&'auéune de là Province pour le
comfort comme pour le nonibre de ses pratiques,

voir des pensionnaires permanelit# ou voyageurs.

 

: POELES DECUISINNETpour bols. ou Charbon,

COUCHETTES EN FER, avec un Assortime 1

Z@- VIEUX FOBLES PRIS EN ÉCHANGE

Rue St. Gabriel, Montréal

Les soussignés ayant loué cette maison, depuis dans la plupur't des poudres recommandées. bille
sf longtemps établie et si bien connue (laquelle ‘

étant située au centredetaVille) sout pr. ts à rece-

Des omnibus-bien -conduits’ seront toujours à

TE Dr.TRESTLER&FRERE
23, RUE NOTRE-DAME,

cme pople de lu rue. SI. Lambert.

Pfrennent lu liberté d'annoncer à leurs pratiques

qu'outre le Chloroforiue, dont ils out fait usuge
avec le plus grand, succès, depuis quinze ans

perfoctionniés, pour extraire les dents, el les ra-
cluey ransaucune douleur quelcpnyue, aumoyen-|
“aiprotoxide’ ‘d'azote, ou gaz hilariant. Tis espè-
rentque: leurs effortspour souluger, 'humanite
soulffante leur assureront à l'aveuir l’encoutuge-

nient qu’ils n’ont cessé d'obtenir jusqu'à présent

MM. LE DR. TRESTLERet FRÈREont lhon-

sur OR, PLATINE et GUTTA-PERCHA d'après les
méthodes les plus upprouvées, suns employer ni
ressorts, ni crochets. Ces dents, parfaitement po
Ides, paralssent si naturelles que Pall’ exores
d'un artiste peut s’y méprendre.

Un trouve toujours chez le Du, TRESTLER ET
FRERE l’EAU ANGELIQUE Qu'ils préparent eux-
mêmes. Cette enu, uniquement composée .d’a-
rômes et d’extrails de végétaux, n la propriété de
conserver les dents et de raffernair les gencives.
Elle est particulièrement recommandée par la

Fagulté comme préservatif contre l'irritation que

causent certainesboissons_et l’usage du tabue
Elle donne à lu bouche une odeur agréable.
L’ELIXIR ‘ÜDONTALUIQUEpréparé par le

Dr. Trestlor et Frère-souluge instantanément le
mal de dents et prévient lu carie. Cet Elixir est
odoriférant et n’a pas l'inconvénient des compo-
sitions corrosives employées ordinairement, qui
gateut les dents sur lésquelles on les applique
mèmeles voisines, et brû.ent lesgeticives.

LA POUDRE DENTIFRICE du Dr. ‘Trestler et
Frèrene contient aucuhdes acides qui se trouvent

 

 
estimpalpuble et nc-se compose que'des substan
8 Pi O pres à conserver-etentretenir les deuls

purfu.t®m>nt saiues et belles, _
Le 11,1, erditdévélr surtout tappeleraux mères

de famiulés son heureux succès pour régularise

 

 

 

   

 

 

 

   
ausortiment complet de vraies Drogues, de Pro-
duits chimiques, de Médicaments patertés, Par-
fumerie, etc,ele.
Ayant près de vingt années d'expérience dans

les- Dixpensaires d’Angleterre et du Canada, 1l
espère que par vne striete attention aux besoins
de ses pratiques, et en ne vendant rien que des
marchandises de premiere qualité, de mérlter
une part de leur patronage. Magnsin ouvert le
dimanche de 9 à 10 À, Moet de 445 1 M

J. D. L. AMBROSSE,
Pharmacie St. Laurent.

Assistant de la Compagnie des Pharmaciens de
Londres. Associé de In pelete Phurniaceutique
‘le In Grande-Bretrgne.- Licencié au Collége des
Médecins et.lirurgiers, Coin des rues St. Lau-
rent et Ste. Catherine, Montréal,

4 juin Jx69. aa— 172
   
 

 AVIS AU PUBLIC EN GENERAL.
Al’avenir, le soùsaigné sera prêt â.recevoir tous

les ordres qu’on voudra bien lui donner pour répa-

rer, Vernir, Polir et Nettoyertoutes sortes de
Maublo"et Piéñds,chez lui‘où‘d&'domicile, sion le
préfère.

La réparation des meubles causant souvent
‘beaticoup de trouble ‘en les filsant “trasisporter a

lateller, parce qr'ulors on risque de les endom-
mager ou les briser, le sourFigNtSofifre au public

de se rendre à domicile-pourfaire Ces ouvrages.
On prometsatisfaction; vu que Pon n’omploiera

que. les meilleurs matériaux.
Le sousnigné réfère lepublic à M. T. D, Hood,

facteurde pianos, chez-qui- fl a fit des Ouvrages
de ce genre p-ndnnt onze ans.
Autres références:—MM,-John Pratt, Adolphe

Roy, Laurentet Lafcree, Mme Joyal, ete.
ee PIERRE GUSSELIN,

No.95RiieSt, Lanrent,
Chez M.-MELOQHESOUrfèvre., ;

Montréal, 8 Sufr1508. 176,

PARK.Hous, .
GRANDE RUE ET, LAURENT,(Vis-à-vis le

Terminus du Chemin de-Ferpou

Cette Maison n été ouverle . ANFEU

 

 

 

  
ler prix à l’Expokition de Kingston, 1863; ler prix

comine
dxpriétaire - du - Me or

suuvantde.-prermière classe et Buvette,
Où les personnesallant à lu montagne uvent
trouver tout ca‘qui est ‘À désirer d'un hôtel de pre-
_mièie clnsse, Le etreniin de In montagne est à #

|Grande.deconvertedans Ia Chi-

GF. aloon) dans l'usagedu gazNilio-Oxide pourl’extfaction
des dents éâtis“doulétir {fuéqu'iet Inconnue au
public).

‘

Comparée à l’axiclen traiterment,ecite. dB-- "to ** "OPERA, 15666: 7 Cig Inttion, |ne
a4» igiiVELOO\PHDE,àaFr . =Sirpadefrait des mellleurs famets, en gros et

do, AHéacHAPRAdNdoÀ Eau de Sodd'la glace eteaudeVarennes.
. . J, GOULDEN, Ghimiste,j FERRE Jon vl elt fe aD)

Didure cy et . 177 et179, Grupderue St. Laurent,
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Grande rue‘St. Lauren
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UEsé#0 " DEMORU ET
che venant d'arriverde Terte-Neuve, à ven-

‘dre &1a bouteille, au gallon ou au-baril. -
= JAMES GOULDEN, Droguiste,
ce dd‘et1%Grande rue ¥t; Laurent, |

1 La fu die

 
Près du Marché, amllles à l'Exposition

ure et frat-

Presdu Marché, ms

181 Montréal, 20 Nov.1868,

Ae

'Exposition d’Hamlitnn, 1861; prix extra etunt-
uo à l’Exposlition'de London, Ont, on 1865; prix.et
Iplome a Exposition de Montréal, 1885; prix
xtra pour le metlleur monlin a coudre pour les

rix pour le meilleur moulin pour tonte sorte d’où
rages Exposition de Kingston, 1867, ot en 1868 à

Montréal. Aussi, toute autre espèce de Moulins,
M. Desrochers se.charge de la- réparation de--

‘’outéespèce de Machines à Coudre. ;
,BPB DESROGHERS, Agent,

de Torontoen 1868; ler

proxImité, et le site commande une vue agréable 0
‘des’ campornos eienvironnantes, Visite respce-
tucurement sollièltée.

froide de Reinhardt Bières et Tove
_17juillet. —

“a Ne manque,
donzaine d'oxamp
ALT

am—207 d

"af de. vous procurerwe
1=e «de votte portraits oh

Mellloura vin; HHteurs of: clgnres,% Linger Br Beer VAtion desdents naturelles; aussi pour l'insertion !

LL 20 _ Len 2 res l'embar dere uescharset des vapeurs. les dents d fans, chose à luquell—— ss n i ‘ G. JAKE WATERS & CI1E;, es den es vlifanls, chose lagu € ON LE pense= ( ÉTABLIEEN 1559.D : dérant: Propriétaires.

|

souvent quetroptard. |

= HTENRr Y"RR. GRA Y 1 Lesoussigne (et devant propalétaire de ss Dr. BE5 TRESTLER, $pesceusees
y le du Uanadu)-recommande fortement Messieurse ; 144,“Grande”a oBt:Lot t Waters ot le. ‘À sés'ainclenñes pratiques. Montréal, 9 vov. 1868. _ 1w Lefs ja) rande Rue auren : 'S8ERAFINO GIRALDI, : ’ oho a >Bail 2 ne Mg Vo ma emi

|

Hopital d Accouchement Privéwi ests ren ps PLACEPURHAM, No. 2, RUE ST. Luul- £E8¢ = Toutes‘drogues et préparations chimiques:ache- “LA VIS. 0 5 BU Louts= BE" à = v Lécs à cette Pharmacie‘sontgaranties de première : , N ADAME QUISKELLY. vient d'ouvrir l’éta
= 2 247 = z qualité,- Ce J °F Lilssement ci-dessus pour lu corpmodité 4
mu CIS - 3 rE 000 as—iw

|

JEDONNE AVIS que Jo ne seral respon-

|

Wutes les clusses, el les trunsuctions y seront te.æ 8 fei = 2 SSO | suble” d’aucune dette coutractée eu-inon nom lues sous le plus grand secret. Les conditions
IER © A ù FOWLER x ROY, |suns un ordre signe par mok, Mn:e. C. sunt tellement raisounubles gue toutes23 TA Fay ARCHITHCTRS J. DO MERCIER les classes de la société peuvent se permettrel.£3 8 < . 3 - TROTE 4 Montréal, 25 mars 1869. . confort d'une demeure tranquilis, où tout le solnca ’ ’ v ONT TRANSPORT « LEUR BUREAU : TT possible estporte aux exigences de chaquemalsd= - ; :
zz 1 #2 8 re AU L. P. DUFRESNE, Mme. C; prometde s'occuper exclusivement da“3-4 Ç = +

ae cet établissemeitetd'en faire un hôpital de pre.= 2 {1 8 =” es4, CHAMBRESàde la _ BANQUE MOLSON w+ MABJHAND. DE midre classe pourlesfemmes mariées, les épouse
iL SS - KA, nv: osoo 00888 HONTRES EN Ok ET EN ARGENT de solduts où autres, qui pourraient requérir ses3 = : fe 4 = Ss æ A. Bl 0DEU services. Owdounera les meilleures références à© 5 5 fg ro $ ? R, Buoulecies, ete Montréal. Avis et service à toute heure. Nourr
êss8 ' z + 4 ' 66, RUE ST. JOSEPH, - ©es toujours pre _-
iz ga = 2 . Z - Tailleur, MONTREAL.“ 23 nov. 180s. an—18
3g ©

oT32 gv pad - rie 08, Rue Notre-Dame, Meulres et Bijouteries réparées et gravées. cox P AGCN £
=ze&s Cues En face de Préfontaine et Perrault wrau 7 cm—lor
SER: = s = ,( n fu e . ul, : ’ _ . _dE QE oui dns vu “|D'ASSURANCE MUTUELLE= a= EEE 0e ET © 7

2 yr
CONTRE LE FEU,budeEicds | 43 GUSTAVEA DROLET| wm. DOUGLASS, ox La= . AX, J ! "ga joie © i $ AVOCAT, HAGASIN DE. (CITE DE MONTREAL

ee. an Cee
& 4 22e 5 Ê = No; 30, Rue St. Vincent, Chaussures de premier prix, DIREGTE URS:
E8358: © NO, 9 TUEHT - N wh ” BENJAMIN COMTE, EOR,ok “oiONTREAL. . 0..75, R. A. BR. HUBERT, ECR.,

|

AND.LAPIERRE, ECR<4 lerjuin, as—1t9 "GRANDE RUE FT, LAURENT, Husenr Fans Her, ’| J.~BTR, HOMIER, ECR,;pe
ARCISSEV ALOIS, ,ÊCR.| N- VILLENEUV‘ PHARA Vendru pendant deux semaînes senlument ses

|

JAMES E.MULLIN lun.i NOUVELLE RMACIE, chaussures agrande réduction. Le prinel 1 2dEFan,PEN,
Ceux qui'désirent se pourvoir d’un article ga- j prinelpe sur lequelesest basée notre Assuran-F fe . _wm Joussigneint ome. cspocineusementcos ranti pourlajustesse, le style, la confection et in | Ce Mutuelle est certainement le plus économique

& Uilresse cl-dersous(presqu'en face du magasin

|

qualité, peuvent nousInisser leur mesure, et ne

|

ft le plus sûr; chaque anuéo l’a prouvé depuisà Eptcerie bien connu de MeLuren)où il tlent un regretteront nicunomentd’être entrés'au No, 75, | 185.

Grande rue St. Laurent, Enseigne dela grosse
botte de premier prix.
YÆma. - - fm—165

Des Drapeaux, Pavillons et Union Jacks, Gou-
dron, Poix pour Toit, Étoupe, Cordage, Agrès
en fil d’Archal, Canevas, Huiles, Peintures,
Étamince, Lampes, Suif Caoutchouc, Au-
cres et‘Ultaies.

P. 8. ROSSRTFRÈRE,
M, Rue des Sœurs-Grixes.

    
  

Montréal, 9 juin 1869.

DISPENSAIREDELACITE.
Ves-a-vis. M. THOS. MUSSEN,

No. 252, RUE NOTRE-DAME.

Le -soussi né, (dernièrement--et pendant plu-
sieurs anné -.oner MM, LYMAN; CLARKE & CIE.)

 

 

vie en général, qu'ila fait. l'acquisition du fonds
de l'établissement susdit et récemment sous la
conduite de M. @Z Fortier.
Les-affaires seront conduites. soüs la surinten-

dance personnelledu soussigné,et unassortiment
choisi de

*'DROGUES ‘ET DEPREPARATIONS ORTMIQUES
ses plus pures sera constamment en mains, Il
tompte pouvoir mériter ie patronage des amis
acluels de l'établissement; et espére ainsi s'assu-

rer une partdans la conflanceet l’aide du public. |.
Bon assortimentde

Farfumeries, Brosses à Cheveux, Brosses
à Ongles et à Dents,et autres

Artiefow‘dePiilotte,” °°"
sera de qualité éuipéiùre,- blén choisi, et à des
PRIX TRES MODERES,
Er Les prescriptionsiseront préparées avec

soin.

“JMEOUÈNE D'AVIGNON,
licencié duCollégs des Médecins‘et Unirargions.
Montreal,17-avrll'1888  aa—188
 

 

rurgleDentaire !

Cette découverte consisteen’ une’ amélioration |-

 

mélioration assare le patient contreIW douleur, to
ut le danger dns l’extraction,Jas dents,

prend la lth té l'annoneer Àsesamis et-au pue j-

NTD'couEs,informe respectugusemen
ullouvertsQuBUREAKAPUURN. ‘ vio publ ©

‘me, quelques portes de la Rue St,
PubéoedeVSprivée par lx-
es e ments et Bijouterie constam
en magnsin, Ansa:plusiet ; eenstoSh

 

Lowe, 51, GRANDE RUE 81,’JAOQURS, 6

  
Ce système d’assurance a encore l’uvantage

d’être national, pulsque so sont des Canadiens qui
s’assurententr’eux, et se dispensent ainsi d'aller
verser leur.prime en des malins étrangères,
D'ailleurs, les. compngtlés. d’assurances basées

sur uh autré principe, reconnalsssent l’excellence
du système mutuel],et il ne peut y avoir dé dan-
ger que dans I'im prudence on l’inexpériencedes
administrateurs et de la direction, ce qu’a fort bien
compris notre Assurance Mutuelle eu cholsissant
des Directeurs expérimentés, et qui savent com-
nent éviter les Inconvénients et parer aux défec-
tuositésqui existaient avant 1859. Ajoutons à cette
garantie la prospérité croissante de In société ac-

| tuelle depuis les quelquesannées.qu’elle existe,
et nous sommes certains d'un succès constant et
Mnarqué pour l'aventr, àt”céla sûâns augmenter les
aux d'assurance qui ne sontüère que la moitié
de ceux qu’on exige dans les autres sociétés,

Le Bureau de Ja Compagnie estau No, 2, rue Ste

 
. Sacremeut,

ALFRED DUMOUCHEL,
Secrôt--Trésori

21 Oct. 1867.- résorler,
 

Dr. L, J. BB, TEBLANG,
OHIRURGIEN DENTISTE,

(Elève et successeurdu Dr.Jourdain, P
No. 561, RUE CRAIG, AU COIN DELA RUE COTA

MUNTRÉAL.-
 

De 9 45 héures, ’ __

Le Dr. LEBLANU extrait les DENTS sans dou-
leur, au moyen du GAZ -
28 avril + aa—142
 

Argentprete.
UREAU DE PRETEUR SURGAGES—I.

N, autrefois de lé Soclété-de ALBERT

ERAL de PR
Rue Notre-Dn-
François-Xa-

de tour. Toute

au N0. 36,

ire Bets

 

ABES BUREAUX .  

MONTREAL. Attention spécldle au plombageet à Ia ¢ onser-

de dents aruficielles de in mellleure espece, ot
endifférentesqualités aux

UG. H. STEWART, DENTISTE
Bureau et résideuce, 101,Tue Bleury,
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om KTABLISSEMBINT DIMPREFERIE “ait

prix lesplui iriodérôg, Wlffessé par ancun Glablissement de ce genr
dans le pays,

sidérablex, Je Chractères de Fantaisie dePrevies |
et d'Encre des -prercières nfälsoñs dë France,et des |.

hiques Étate-Unis lulawvrmet d'exécuter les ouvrages les
p1 la d Ri.Ses diressosNoFa plus délicatæ- ‘?“ oute la netteté ét'iouts-ln |":

 

« AUBIN, Rédactearren*chef.

aujourd'hui sur un pied tel qu’il nesauraitêtre

L'acquisition qu’i) vientde faire, & des frais non |

 

neur de prévenir le public qu'ils posent les dents |

 

“LACOMPAGNIE

pu due be ea ;

DUCANADA

s’est procuré pour l'impression du

«PAYS»

et des ouvrages donttllé ser

favorisée,

UN ATcLIER TYPOGRAPHIQUE
des plus complets.

. Les caractères sont tous neuf:

et du derniergoût et prés enten

une variétéde genres qui rivalise

aveë ceux des meilleurs établisse-

ments.

Les Prix sont des plus modérés

On se charge de l'impression de

FACTUMS,

BLANCS, pour avocats, notai

res, etc., etc,

PROGRAMMES,

CIRCULAIRES, etc.

TETES DE COMPTES et de

lettres,

BILLETS DE FAIRE PART,

funéraires et autres, CARTES -“D'AFFAIRES, ‘de

visite, d’invitations, ete,

PETITES ET GRANDES

AFFICHES,

Impressions en encre colo-

Tiée, bronze, ele.

Livres, Parphlets,ete- Vendtu(roadepierres précieusesquiseront

20) Julilot, am—209 ; ;
fi 00- no. ,JOURNAL- "LEPAYS | :

DEENEYFons PAR Toute:commande transmisepar
iLa Compégnie d'Imprimerieet dé Pu’
.  lication duCanäda, laPoste sera exécutéeave soin,

légance et souslelikertdélai.

-—00—

Ke Onsollicite.spéoislétenent

1a clientalle‘des amisdu

Journal,   ‘ABes voirvoi à Co patie adee PRISTRENBE175 Ch UIT,

‘ Tead bled YSIS don pan - cedar
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